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le cinquième numéro d*ALLIAGE. Peut-être pouvons-nous) 
fen profiter pour faire un rapide bilan, après plus d'un an d 1 
existence. Notre objectif premier était de vous faire connaî¬ 
tre des groupes qui méritaient de sortir de l'ombre, et aussi 
de vous prouver que la France n'était pas le tombeau du Hard- 
Rock internationna1, bien au contraire.•• A première vue, ces 
deux points semblent avoir etc réalisés, et si nous étions a— ' 
menés à disparaître - ce que je ne souhaite pas - notre but 
aura été atteint. Pour l'instant, nous sommes encore là, avec 
un sommaire varié, puisque nous vous présentons des groupes 
aussi différents que STREAM, VORTEX ou JUMPER LACE, De plus,le 
nombre de lecteurs augmentant à chaque numéro tendrait à prou¬ 
ver que nous ne sommes peut-être pas aussi "classiques" et j 
pleins de défauts" que certaines personnes le disent. Je les I 
remercie maigre tout, car la critique nous aide à progresser, 
et semble être de loin préférable à la censure et au silence 
provenant des autres "médias", encore que cette censure soit 
plus grave lorsqu'elle est portée sur des groupes. ALLIAGE 
n'est donc pas particulièrement soutenu par une promotion dans 
la presse spécialisée, et si demain nous sommes toujours là, 
ce sera uniquement grâce a nos lecteurs et à nos correspondants 
fidèles,que je tiens ici à remercier sincèrement. Çontinuez à 
nous lire et à nous envoyer du courrier, et ALLIAGE sera tou¬ 
jours présent. 

Métalliquement vôtre... 


- J.O. - 
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Toujours aussi original, toujours aussi moyenâgeux, le groupe LEGEND a 
créé il y a quelques mois "une symphonie où les vestiges du p^ssé se sont 
scindés aux vivants en un opéra de folie"... Autrement dit, le groupe a 
enregistré une démo live 6 titres, "Le carnaval de fer", disponible contre 
35 F chez : Béatrice Buizza, 02 Avenug du 8 Mai 45, 54400 LONGWY HAUT* 
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Pendant les vacances, le premier album du 
groupe ELECTRO HIPPIES, intitulé "Play fast 
or die" a été re-pressé. A sa sortie initiale 
en 1986, le disque n’avait été tiré qu’à 
1000 exemplaires. On trouve d’ailleurs sur 
ce LP des musiciens qui depuis sont partis 
jouer dans CARCASS et METAL DUCK. 
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«BLINDBY...? 

Get our demo 
for only: 

150 F3/3 US Dollars (overseas:4 US Dol.) 


Write to: 

COTCHEEZ 

RUE DE BATTICE,60 
4580 AUBEL 
BELGIUM 


or ENZO 

” RUE HAUT-DOUY,76 
4300 ANS 


4300 ANS 
BELGIUM 


~pÇ,r l'T.w C “ 1 '» nce l “rf,rc 

llo fl'l ° , ',,,,„ri' tout, 

*>“”*' * w ' ^ _ _ 


} £?<*: < 

4 f «* „° J » ^v> / 

'■a..,,/”" 1 '',, > 


V* <°*^»*> 

.*p£ v 

0 .V c° . -o^ 


v<^\: v<* >»*' 
«v ^ *** d c 

V® <*\x ' 6 *. ^ qe ? ' a/ c o^ 


/ e «fV *V>V 7 d' ,e^e ; ^ 

4*&i> ^ . o-C <>*;«< 

a xY -y'' * a • a \ . e 6 ' qO°" ^v 6 

\^<>yvv i°* k 
\ v X' e ^VS? 6 'v 


Ja Part i j 7. Se PtembrC 

Procurer tl0f ' de « r * Ja Compij “ ‘ S, ,__ _ 

17.1 On n c °atre 7niri ^ f °iipes r P ^ a *- J on « i, — ■ 

\ M0 ««ch.fnnt. Z CW * C,?”. t f -«"?*i.. v„4“ St -V no" 

>-° e Plus am»! 0,,,1 ° Fine Fo Uvez , ’ av «c 

af "Ples i nr ^ lae a U} J5 e « vo Us la , 

fo *' r nati n ’ rue Volt • 

/ ti0ns dans ce aire 

/ C "Sâs?' " 


? tfc ^ n 


UOe Y^ C0 ioY?^ ace eY O r eauen càa Üe 

%rX'fr i 

- -s H ar p • ^ « 

r» 


J S//.VEP SWOPD 

J ^CAPCf?OVV 

y JUMPEP 

4 harfang 

| DAPkEjV 

J POOLS r' 

y 4 NVVV4V 

(En V 'J d US ^+r HO ! 

‘ 70 F r des le 1er c 

• ^ Porc et r l ^ e P Ceî nbre J 

.T Che '^« à 7 E ™ balUsa ind u 
’ rus V °it âira . h 1 r 7 1 3 S 0 ' 0phe P»i 
- X73 °0 SOCHQ-O 










Christian (batterie), Franck (guitare), Pascal (guitare, ex. CHARTER) 
Thierry (basse, ex. TOTEM), et Thierry (chant), forment le groupe 
t'entais ARYSS, créé en 198F. Mous ne parlons pas bien sûr des divers 
changements de musiciens, bonheur de tout bon combo gui se respecte. 
L'activité scénique d'ADYSS, de septembre 86 à octobre 87, est prin¬ 
cipalement abondante dans la région de Mantes, et en particulier à 
La Roche Sur Yen, où le groupe se produit régulièrement. 

Puis, jusqu'en juillet 88, le groupe abandonne les concerts pour 
Préparer une mecuette de 7 titres, à laquelle participe Ynnn Chamberlin 
de SQUEALFR. 

Cette année le, c'est le retour d'ABYSS, avec notamment un concert en 
ouverture de FOOLS et DI NX. 

Duso'où iront-ils ?.C’est ce que nous avons demandé à Thierry, chanteur 
du groupe .. . 


ALLIAGE : AUFC QUEL ETAT D'ESPRIT 
A VCZ-V CU5 AFFRONTE LES GALERES 
LES HEBUT5 ? 

Thlerry : Quand tu débutes, tu as 
un moral, d'acier, tu en veuxet 
tu sais que ça iS.e être dur. Aussi, 
des qu'on te propose un plan, tu 
fonces. Il te faut te fai re recDn- 
naitre par tous les moyens, 
prouver oue tu existes. Alors, 
évidemment tu décroches des concerts 
plus ou moins craignos, mais tu 
es content de faire quelque chose. 
Puis, quand tu découvres la scène 
le matos, tu te dis "merdre î Q U i 
est ce oue c'est que ce plan ?" 

Ca te fout tellement en boule, que 
quelque part, ça donne encore 
plus la pêche, une envie de casser 
la baraque. Et sur ce plan là, 
tu n'as rien à te reprocher : 
tu donnes le meilleur de toi même, 
avec les moyens du bord. De pense 
que c'est une expérience néces¬ 
saire et enrichissante, qui fait 
que par la suite, tu sais flairer 
les plans d’arnaque. Et, petit à 
petit, les portes s’ouvrent... 



ALL : SI TU DEVAIS PRESENTER EN 
0UELQUES PHRASES TA IXUSÜQUE A 
QUELQU’UN QUI NE LA CONNAI T 
PAS, QUE DIRAIS-TU ? 

Thierry : Souvent, quand on dit 
ou’on fait du haro, on nous répond 
"Ah, j'aime pas le hard". On fait 
alors écouter, et à chaque fois on 
nous répond :"Ah ouais, super, je 
m’attendais à autre chose." Et ce, 
que la personne soit branchée hard 
ou pas. Trop souvent, les personnes 
ont des oreilières et ne savent 

pas ce qu'elles ratent. C’est pour 
qa qu'on essaie de faire écouter 
notre m us iq Ue ^ un ma ximum de oens. 

En ce qui concerne notre style, je dirais 
qu'il associe une succession de plans 
autres que la traditionnelle suite couplet 
refrain. On insère des breaks, et le 
morceau répart sur un nouveau riff. 

On a un peu la même approche de la musique 
qu’AOX, mais le résultat est complètement 
différent. 

ALL : QUELS SONT LES 3 GROUPES QUI VOUS 
ONT LE PLUS INFLUENCE S ? 

Thierry : Ah, la question piège ! ... 

De n’aime pas beaucoup ce genre de 
questions, car ensuite tu es catalogué 
dans un style qui va limiter ton nombre 
de fans (voir guerre Speed - EM). Alors, 



je pourrais te dire qu’on est influencé par 
RUSH, BON DOVI, METALL ICA, juste pour 
montrer qu’on a un style très large. 
D’ailleurs, il suffit découter la maquette 
pour s’en rendre compte (avis aux amateurs, . 

7 titres pour 4B E, port compris) (MOLR J j 

publicité entièrement gratuite ...) | 

Entre le slow "Mot alone anymore" et un J 

morceau comme "Audit.ory Peeling", il y j 

a une marge énorme, j 

ALL : U PIRE MUSIQUE EST TOUT DE Pi EPIE, A J 

r-PN AVIS, ASSEZ TECHNIQUE ET ASSE Z j 

PRO ... N'ETES-VOUS PAS UN PEU JALOUX 
EN V/OYANT D'AUTRES GROUPES PARFOI S | 

MOINS BONS REUSSIR PLUS RAPIDEMENT ? | 


: Tu te trompes, on en est à 
notre seconde démo. Seulement, nous 
n'avions fart aucune promo pour la 
première, seul le noyau de fans le plus 
endurci a pu se la procurer. Et, à 
l’époque, nous ne nous sentions pas 
vraiment prêts à décoller, alors que 
la, on sent que c'est le moment de 
voir plus large. C'était il y a peine 
2 ans ... Nous avons attendu d'avoir 
un répertoire suffisant pour pouvoir 



——- r 

Thierry î Non, je t'assure qu'on n'est | 

jaloux de personne, surtout pas des j 

groupes qui vendent leur âme pour suivre « 
une soi-disante mode (pourquoi tout le j 

monde fait-il du glam à Paris ? ...) J 

Nous préférons garder notre style à nous * 

pour conserver notre créativité. Si un 1 

type se ramène et nous dit : "je vous , 

signe, mais vous devrez changer ça/, ça | 

et ça", on ne pourra que refuser, car on i 
ne pourraplus juger notre musique. I 

C'est une histoire de feeling. Hais .les j 

modes ne sont qu'éphémères, et qui sait I 

si demain notre style ne sera pas celui j 

réclamé par le public ?... t 

ALL : CODENT CE FAIT-IL QUE VOUS AYEZ , 
ATTENDU SI LONGTEMPS AVANT DE SORTIR | 

UNE PREMIERE DEMO ? , 


sortir cette maquette. A quoi sert de 
sortir une démo si tu n'as aucun 
répertoire derrière ? 

ALL : VOUS AVEZ DEDA PARTICIPE A D E 
NOMBREUX CONCERTS. QUEL EST VOTR E 
MEILLEUR SOUVENIR ? 

Thierry : Sans conteste, le concert 
avec SQUEALER. A l'époque, ils 
venaient juste de sortir leur premier 
album, maie on ne les connaissait pas 
personnellement. Et ils se sont 
montrés hyper sympas. On a eu tout ce 
qu'on voulait, ils nous ont prêtés leur 
môtos et ont insisté pour qu'on fasse 
un rappel. Bref, des mecs comme il n'y 
en a plus ! Et depuis, c'est la grande 
amitié. 

























AU : LES RELATIONS SEMBLENT BONNES 
"~ A~VEC LE SECOND GROUPE DE NANTE S s 

3QUEALER ? 

Thierry ï En effet, nos rapports avec I 
eux sont comme ils devraient etre entre 
tous les groupes*-: au beau fixe, sans 
aucun coup bas por derrière. Il y a 
de la place pour tout le monde, à quoi 
bon se tirer dans les pattes. La preuve 
qu’on s’entend bien avec eux, c’est que 
Yann Chamberlin, leur soliste, s’est lui 
même proposé pour faire un chorus sur 
notre maquette. Et moi, bien que l’idée j 
m'avait effleuré l’esprit, je n'avais 
jamais osé lui demander. Comme quoi, | 

même avec deux albums derrière eux, I 

. 0 es mecs la n'ortpas la grosse tête. 

ALL : DES PROJETS POUR LA FIN DE | 

L’ANNEE ? 

Thie rry : Nous serons en concert au 
bar "Le Richelet" à Nantes, le dimanche 
29 Octobre. On attend également confir¬ 
mation pour d’autres dates. Sinon, on 
envisage d'entrer en studio début 90, 
car on aimerait bien sortir un 45 tours, 
histoire d'oser un truc qui sonne plus 


ALL : uN CONNENTAI RE SUR L’ACTUALITE ? 

Thierry : Quand est-ce qu’on va enfin ss 
décider à aider les artistes ? 

ALL : AU FAIT, QUE PENSES-TU DU CONFL IT 
ENTRE WANESSA PARADIS et PASCAL S El/RAN ? 

Thierry : Ca existe ça ??? ... 

ALL : AS T1J QUELQUE CHOSE A RAJOUTER ?... 

Thierry : Un grand merci à ceux oui comme 
vous font beaucoup pour que le hard avance. 
Et un bonjour a tous nos fans, et aux 
musiciens d’ANYWAY que j'ai rencontrés 
quan d j’étais en fac à Dijon il y a déjà 
-t ans ... 
fierai et Tchao ! 


- 3 . 0 . - 
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LOOCKEED 


Le groupe parisien LOOCKEED s'est formé en 1983, autour de Toph, 

Hervé et Didi. Après une succession de différents guitaristes, c'est 
finalement Jean-Louis qui prit la guitare, et Marco le chant, en septembre 
86. Galères, galères, et encore galères, avec de-ci de-là quelques démos 
comprenant toutes 4 titres: la première en mai 87, la seconde en 1988, et 
la toute dernière, (chroniquée dans ce numéro) en janvier 89. Le groupe 
essaie de faire une musique différente de ce qu'on trouve actuellement 
dans le Heavv Métal, sans copier qui que ce soit. Quant à son répertoire, 
il est largement assez varié pour l'enregistrement d'un album...Seule 
manque, bien sûr, l'indispensable maison de disques. Et, sur le plan des 
concerts, LOOCKEED est ouvert à toute proposition. Leur rêve serait d'ou¬ 
vrir pour TRUST. Sinon, ils ont confiance dans le Hard français, et sont 
persuadés qu'il va continuer d'exister et de se développer. (NDLR: nous 
aussi!!). E n attendant de se faire connaître en France et à l'étranger, 

( la Californie les tenterait bien volontiers...) les musiciens de LOOCKEED 
jouent ce qu'ils ressentent. 

" Nous n* avons jamais pris d'orientation musicale, et nous essayons 
d'évoluer au fur et à mesure des années. Nous voulons toujours aller plus 
loin "... A bon entendeur, salut! 


- J.O. - 






















ALICE COOPER 


"Trash" 


Grand album que le dernier ALICE COOPER... Alors que beaucoup de croupes 
nous déçoivent parfois- en pondant un éniéme album sans surprise^» v f eil P 

® “” e , t “ ls de plus épatés, en faisant aussi bien (sinon mieux?) 
que Raise your; fist and yell". "Trash" est un très „ on albunlj bien const ' tué 

d une maniéré très professionnelle, sans artifices plus ou moins gonflants 
comme on en entend ailleurs. Du pur Hard Rock, au son bien amérLfin bîen 
band’ pr ” dult --- Certains titres pourraient tout à fait venir de la 

bande a Gene Simmons, tellement ça suinte l'américain. Attention, un titre 

on ne“s'att d malheureuse, " e "t ordinaires et sans grand intérêt... Hais, si 

"Poison" "Bed* J** S “ r „ ceux - la ' °" "O peut qu'apprécier les splendides 
.^ S .° n ’ ° f "orls", ou encore "llell is living without you" , la meilleure 

allade de 1 album (face a "Only my heart talkin" qui reste peu convaincante), 
e ire pour conclure? Un seul conseil: écoutes immédiatement "Trash". Mais 
si vous étiez grand fan de 1'ALICE COOPER des années 70, méfiez-vous, vous 
risquez d'etre surpris... 1 


J.O. 
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SKID ROW , 


VOUS avez déjà entendu T chanteur aux intonations de ROB HALFORD r de LIZ 
-Zy BORDER et de IifiCAUXEY?Si c'est non achetez le L«P. de ce groupe,car 
on peut dire que tout le reste du groupe est aussi virtuose que le chan 
-teur.SKID ROW c'est 1 Heavy Rock très puissant avec "beaucoup de choeur 
—s dans les refrains «De s titre scomrae T8 and life,youth gone vild,midni- 
ght tornado,hig guns sont les preuves que SKID ROW est là pour y rester! 
Le son est parfait et pourtant SKID ROW n*en est qu’à son 1° L.P.Ce ' ! 
groupe, est prometteur et on n'a pas fini d'entendre parler d'eux.Ecou¬ 
tez leur album,il ne vous décevra pas et il vous faudra longtemps pour 
vous en lasser .^KIp row ce sont s 
—1 double qui bousille vos enceintes 
-1 mur de guitares 

-Des lignes d,e basse bien plaçées et bien mixées 
—Je vous reparle du chanteur ? 


CHARLES EMSRlC 



HELLOWEEN : LIVE Us' THE U.K. 

Ce disque est peut-être un peu poussiéreux, mais je me devais de le 
chroniquer car Helloween nous offre un des meilleursLive qu'il m'e6t 
donné d'entendre. Tout ce qui concerne Helloween est traduit dans cet 
album ( et eux, ils appellent ça un mini LP ) : le sérieux, le délire 
et le fun. On voit ici que contrairement à certains autres groupes, eux 
ne se prennent pas la tête, ils jouent avec le public, ils s'amusent a 
faire n'importe quoi pendant les morceaux etc ... Helloween nous propose 
sa dernière galette avec Kai Hansen. Dommage ! 


SHISM 


JU'TJ 


SUICIDAL TENDENCIES 


"Controlled by hatred" 


- Eh mec, t'as pas du shit? T'as l'air complètement déjanté... 

- Non, j'en ai pas; par contre j'ai le dernier SUICIDAL TENDENCIES... ça te 
dis? 

- Ca y est, tout de suite les drogues dures, enfin, vas-y, envoie la came, 
on peut toujours essayer. 

- Tiens, injecte-toi ça dans les oeeilles, mon brave. 

- WAOOOUUU, c'est de la bonne, fais voir l'emballage... Qu'est-ce que c'est 
que ça? C'est la représentation artistique de leur style de musique?!... 
(Autant vous dire que c'est assez complexe 

- Allez, j'vous explique le procédé de cette nouvelle drogie» Tout d'abord, 
un son bien compact (dans la lignée ANTHRAX) , sans grumeaux, qui fait le 
vide dans votre cerveau, puis intervention lointaine, très lointaine, du 
chanteur, liais y chante à vingt mètres du micro, c'est pas possible autrement, 
vous dites-vous, à moins que mon saphir soit un peu morflé... Rien de tout ça, 
là en effet réside l'originalité de S.T. Dès l'écoute de cette voix, c'est la 
folie, avec l'impression de planer avec cette voix languissante qui vous 
entrîne dans les voluptés métalliques d'un monde hallucinogène. 

- Ca y est, c'est décidé, j'me fais dealer. 

- Ali oui, j'oubliais, l'overdose est fortement conseillée lors de crises de 
manque.... Alors balancez vos seringues et déraillez pour SUICIDAL TENDENCIES; 


Jean-Christophe 




TSSTAMEM 1 : PRACTICE WHAT YOU PREACH 

Que dire d'autre à part que c'est du Testament. Derrière cette superbe 
ochette, se trouve le 3e album du groupe et surprise : il sont revenus 
une production simple, de très bons morceaux : Perilous Nation, 

Ballad Sins of omission, Green house effect et surtou. aightmar ( g 

back to you. Ce n'est pas hyper original mais les corapos sont bonnes e 
Testament n'est pas tombé dans le piège commercial. Je ne ^ P as ^ que 

je trouve à cet album, mais il tourne constamment sur ma T e^ÎmENT 
voilà, le groupe à toujours la pêche et si je puis me permettre TESTAMENT 

n'est pas prés de léguer le sien. 

SHISM 


THE CULT : Sonic Temple 


by the "supersonic" SHISM 


Cette fois on en est sûr, The Cuit est un des meilleur groupe de Rock 
actuel. Mélangeant toutes leurs influences issues de leur passé, ils 
nous proposentla dernière galette qui démontre que le groupe, malgré, 
les critiques, a eut raison de persévérer car le résultat est assez 
surprenant. Différent d'Electric, le précédent album, plutôt dans le 
style Rock'n'Roll se rapprochant d'AC/DC, Le Sonic Temple lui,est 
beaucoup plus travaillé. Il n'y a pas une seule compo à jeter, en 
résumé l'album presque parfait. Presque car les titres ressemblent, à 
des morceaux d'Aerosmith avec qui ils devraient passer à Paris.bientôt. 
En route pour le"supersonic"Temple. 


SPINAL TAPE 


Contre la mauvaise humeur. Alliage vous conseille d'ecouter ce disque. 
Sans rire c'est le disque le plus nul de l'année mais, originalité, 
ils l'ont fait exprès. L’album est tiré du film du meme nom qui racon¬ 
te les déboires d'un groupe nul qui n'arrive pas a percer. En entendan 
la K7, vous comprendrez pourquoi ils ne peuvent pas percer. Une bonne 
narodie qui devrait être remboursé par la sécu. 

P 4 The Doctor Shism et 

non pas Feelgood. BEURG ! 


© 













ma te lion 


Bip; game 


Alors là, je n'en reviens pas... Encore un album comme celui-là, et je sens 
que je ne vais pas tarder à changer d’avis sur le hard mélodique américain. 
Franchement, où Vito Brata va-t-il chercher son inspiration? Mystère! Seul le 
résultat est là, et bien là... Putain, que c'est beau! Mélodique, mais grandio¬ 
se! Je ne me lasse pas d’écouter "Goin’home tonight", "Dirty «roman", ou "ïf my 
mind is evil"... Et "Radar love", ce n'est pas un excellent morceau, ça? Hein? 
Vous préférez BON JOVI? Vous êtes cintrés, ou quoi?!... Enfin, je ne veux pas 
imposer mes idées, chacun est libre d'écouter ce qu'il veut... Même BON JOVI 
(qu'est-ce qu'il y a? J'ai dit que c'était nul? Ca y est, je vais encore me 
faire traiter de "thrasher" par certains que je connais... isn't it, François?) 
Bon, revenons à notre dernier WRITE LION. Tout est superbe là dedans, de la 
première à la dernière chanson. Ils ont une belle gueule, sont américains, 
jouent du Hard mélodique, avec une superbe guitare, et n'ont pas fini de nous 
épater. Voilà, c'est tout. Qui a dit que j'étais un trasher?.. . . 


J.O. 
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L*A* GUNS: "COCKED & LOADED” 


A peu près aussi pressés que MOTLEY et les PUSSIES réunis les L.A. GUNS ! 

Enfin tanpis l'album est très bonjinême qu'en ce moment je suiB en train 

d*écouter "malaria",! titre génial qui fait un peu penser à MOTLEY .Et c* 
est pas le seul titre bien de 1* album*loin de là ! L'album décapte vraiment 
môme si c'est pas encore ça question son.Au fait achetez plutôt la K7 ,il 
y a 1 titre en +.Je vais vous parler de la 2° face car c'est celle que je 
préfère.Ca commence par "magdalaihe" chanson superbe qui fait penser- à du 
WHI TE LION oriental sauf lesolo qui fait penser au 1° L.A* GUNS.EH oui ! 

Traci n'a plus vraiment le même feeling en soXo,c*est plus bossé,plus dé¬ 

capant,plus mur.Mais les autres ont progressé aussi,mîme que LoA. GUNS a^u 
grand complet a travaillé sur tous les titres (rien de tel que le travail 
de groupe !}. Give a little î refrain intéressant,!7 crash fait penser a 
duwn in the city îtrés Rock'N'Roll.ON trouve des cuivres immités par 1 syn- 
thé sur showdwn ainsi qu'un super solo;et le riff bien trouve c'est sur 
wheels of fire.Letitre bonus n'est pas vraiment d’une grande originalité 
il fait penser a du KIX et à du AC/DC .Quant à la 1 ° face elle est bien 
aussi;alors qu'est—ce qw'on peut" dire plus? Ecoutez - 1®* 


CHARLES EMERIC 



HOLY MOS ES "The new machine of ] ,iecht enst ein" (Kézako?) 


Amateurs de Heavy bien propre, passez votre chemin. Voici HOLY MOSES, un 
groupe de teutons qui nous a pondu un album qui ma fois n'est pas sans me 
déplaire, l'ambiance qui s'en dégage du genre Fictivo-Extra-Temporel1e vous 
arrachant complètement de cette vie si bassement matérielle. Bien sûr, le 
style Holy Moses n'est pas sans rappeler Metallica: le tempo lourd, qui, 
comme le moteur 16 soupapes de ma deux-chevaux semble s'emballer pour s'arrê¬ 
ter d'un coup sec, donne l'impression de déjà vu, mais c'est tellement bon 
qu’on en redemande. Mais ce qui prime avant tout dans ce disque, c'est le fun. 
Ces jeunes, ils ont fait ça pour s'éclater, et puis c'est le premier disque 
de speed que je vois dans lequel on trouve une B.D. Eh oui, parce que les 
chansons ne font que reprendre le scénario (ou le'contraire), et il y a donc 
une suite logique entre les titres: vous ne pouvez pas écouter la face B 
avant la face A. Ca me rappelle mon disque de "La belle au bois dormant", 
c'était pareil, y avait les dessins et les paroles que crachaient les solides 
baffles de mon mange-disques. Alors, laissez-vous bercer par l'ambiance créée 
par HOLY MOSES. Bon, j'admets que la voix du chanteur(Ah, c'est une chanteuse 
excusez-moi, j'avais pas remarqué, mais dites-moi, LEMMY à côté de ça, c'est 
un ringard!), ne prête pas au rêve. Par contre y a un truc que j'ai toujours 
pas compris, c'est le dénouement de la B.D.... Alors là, au secours, est-ce 
si hautement philosophique ou si bassement terrestre que mon humble conscien¬ 
ce ne puisse élucider ce mystère? Non, c'est pas ça! J'ai trouvé! C'est écrit 
en allemand, suis-je donc bête!! 

Jean-Christophe 


SHOW AND TELL 


"Overnight sensation" 


Ah! voilà un cas qui n'est pas banal, Certains vous diront que c'est très 
bien, d'autres que ça n'a rien à voir... Disons plutôt qu'il s'agit d'un grou¬ 
pe au style assez original (pour ma part, jeedirais que je n'avais jamais 
écouté ça auparavant), le chanteur faisant quelques emprunts au rap, qui 
s'intégrent parfaitement dans l'ambiance métal que les deux guitaristes cons¬ 
truisent à grands coups de décibels purs et à l'état brut (le son se rappro¬ 
chant de celui d'ane démo) . T 

Après l'écoute de ce disque, vous ne pourrez pas dire que oHUW AND TELL est 

un groupe comme les autres: les guitares vous jettent à la gueule un son hyper 
saturé, le tout dans les aigus à la limite du supportable. Le chanteur a la 
voix nasillarde (genre Donald Duck qui serait enrhumé) vous met dans un état 
proche de la crise de fou-rire à la première écoute. Mais ce n'est pas pour 
autant que les titres de l'album perdant leur agressivité et leur efficacité. 
Arrivé à la fin de l'album, vous croyez avoir tout découvert de ce groupe 
farfelu, mais non, voici le dernier titre "Big deal" au tempo lourd marqué par 
des coups de boutoir et où, oh crise de rire, le refrain semble être chanté 
par des chiards mal langés... Surtout n'hésitez pas, achetez-le, vous ne le 
regretterez pas;au bout de deux écoutes, vous ne pourrez plus vous en passer. 

. Jean-Christophe 

--- ■ -- 

" kARD-IrOCK^R endez-vous / ^ 

Il est rare de souligner une telle performance en France : sortir une 
compil avec les groupes espoirs français. Ce sont des albums dans ce 
style qu'il faut encourager car ceci nous démontre que si l'on voulait, 
les artistes français pourraient aller concurrencer les grosses pointures. 

Je ne vais pas bâcher cette compil car 1) elle est d'un bon niveau 

2) ils ont eu le courage de la sortir 
5) Pourquoi tant de haine ? Hein ? 

Le seul reproche à faire, mais c'est général en ce moment, est que les 
morceaux sont du déjà vu, ils ont trop tendence à copier un groupe. 

Enfin le mieux est de juger par vous-même car tous les styles y sont 

r . QHT SM 

représentes. 1 




WASP. MAXI 45 ■ LE i’iEÆ MAN 

tb ne va . pas être long , je ne vais vous chroniquer que 2 titres : 
"locomotive breath",T reprise et "for whom the Le11 tolls" de Blà 
—ckie.Le 1* titre est bien sur génial ,WASP sait faire les repri- 
' ses c *e s t indéniable ; la double omniprésente comme dans tint 
t le dernier L 0 P Le 2° titre est aussi bon que ceux figurant sur 
The headless children",voila qui en dit long.Dommage que WASP n' 

s ? rti T double ! L e dernier WASP est 1! des meilleurs albums 

F?nn«fF'f C T 1 m e v? ) ,il y a encore des lecteurs qui ne le connaissent 
pas: ECÜUiEZ^LE VITE j 

,CHARLES EMERIC 


ANVWAY. . "MvaVl (Maxi 45) 

Tour vous faire patenter jusqu’à la sortie de leur prochain album et 
puisque nous n'avons pas encore eu l'occasion de le faire, je vais profiter 
Se cette chronique pour vous parler du maxi 4 titres d 1 ANYWAY, paru 1'année 
dernière. Ces 4 morceaux sont tous d'une incroyable peche^dans un regis re 
heavy mélodique pourtant assez classique. De "Maudit blues et ses soli 
guitares jusqu'à "Rival", titre d'une mélodie parfaite, tout vous donne env 
de retourner sans cesse le disque sur votre platine. De la mélodie, ils e 
ont bien sûr. Du feeling? ça ne manque pas non plus. De la technique? in¬ 
contestablement , les musicos savent jouer De la peche? c'est la ^se^erne^^ 
de ce maxi 45... Que demander de plus?... Ecoutez en particuli 
le morceau au refrain qui tue... J'ai succombe!... Alors, vous ne craque 
pas? La France n'est-elle pan capable d'affronter les groupes internationnaux. 
Tous nos espoirs sont posés sur ANYWAY, et patientons jusqu a 1 album... 


J.O. 
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Allez, hop! Une fois n'est pas coutume, ouvrons nos horizons musicaux.Le 
groupe belge VORTEX ne joue pas du Hard Rock classique, mais plutôt un mélan¬ 
ge de punk et de hard-core. 

Après 5 ans de galère, pendant lesquelles une quinzaine de musicos délilentj 
dans le groupe, VORTEX est finalement complet en 1986. Deux albums voient le 
jour, et le groupe fait environ 70 concerts, en Belgique uniquement, et deux 
à l'étranger. La particularité du combo reste avant tout les textes: VORTEX 
refuse toute étiquette politique, mais compose des textes à ntessages, destinés] 
à faire réagir le public. Tantôt en anglais, tantôt en français, ceux-ci 
dénoncent la violence, le pouvoir, la guerre, le fascisme... La génération 
"no future" a-t-elle encore des adeptes? ALLIAGE a interrogé pour vous les 
membres deVVORTEX... 


ALLIAGE : Présentez-nous le groupe ..• 

VORTEX : Les membres du groupe sont: 

Fax à la batterie (ses hobbies: le foot, 
la musique, Donjon et Dragon); Steve aux 
"gueulantes" (mêmes loisirs que Fax); 
Marco à la guitare (hobbies: musique, 
électronique, ordinateur, lecture, Don¬ 
jon et Dragon) et Bernard à la basse 
(il aime MAIDEN, ANTHRAX, la lecture, 
le foot) . 

ALLIAGE : Q uelle est votre discographie 
à l’heure actuelle? 


VORTEX : Nous avons enregistré 3 mor¬ 
ceaux sur une compil en Belgique, en 
1985. En 87, un split LP a été produit 
avec le groupe NO DEBT; puis en 88, 
notre premier album, "Le clan des 
chaotiques". Enfin, en 1989, un morceau 
a été enregistré sur une compil française 




nu 

musique * 
VORTEX : 


^mumenr aeiinissez-vous votre 


Notre musique, c'est plutôt 


du Hard-core. On y entend parfois une 
influence punk et, actuellement, Bernard 
y apporte une touche "Métal". Enfin, 
c'est un mélange de styles durs, et’nous 
n aimons pas trop y coller une étiquette. 


S 






On joue, voilà tout. Les étiquettes 
mènent souvent au sectarisme, et nous 
n'aimons pas ça du tout. Le plus 
important, c'est que nous jouions 
parce que nous avons des choses à dire. 



ALLIAGE : Quels groupes vous ont influencé s? 

VORTEX : Boney M, Culture Club, les Beatles, 
car c'est à cause du "ras le bol" que nous 
ont procuré de tels groupes, que nous avons 
initialement formé un groupe "punk". Sinon, 
on essaie de faire de notre musique quelque 
chose de très personnel, et surtout d'avoir 
un son différent. 

ALLIAGE : Et que faites-vous en ce moment? 


VORTEX : Actuellement, nous sommes en 
studio. Nous préparons la sortie de notre 
second LP, qui s'appellera "La ronde du 
pouvoir". Il devrait sortir début sep¬ 
tembre . 

ALL : Etes-vous très connus dans votre 
pays ? 

V ORTEX : Nous sommes assez connus en 
Belgique, surtout depuis la sortie du 
premier album. On commence à avoir pas 
mal de fans... 





ALL : Avez-vous déjà joué en France? 

VORTEX : Non, nous n'avons malheureuse- 
mënt encore jamais joué en France. Cela 
devrait se préciser, car nos contacts 
français se multiplient à la vitesse 
"grand V". Nous sommes aussi en rapport 
et en bons termes avec des groupes tels 
que :.FLITOX, MST, MASSACRA, MERCILESS.. 


ALL : Q uelle est la situation exacte d u 
H ard Rock dans votre pays ? 


VORTEX : La scène belge (Hard Core, Hardj 


Métal, Punk) est très vivante dans la 
région flamande (néerlandophone) du pays. 
Quant à la partie francophone, c'est le 
calme plat. C'est pourquoi nous avons 
créé une association, à but non lucratif^ 
nommée "VORTEX production". Elle organise, 
des concerts pour des groupes en prove¬ 
nance de partout dans le monde. Ainsi, 
du côté français, nous avons déjà orga¬ 
nisé des concerts pour des groupes tels 

que PARABELLUM, FLITOX, LES GNOMES- 

Quant au Hard Rock, c'est un courant 
wusical très vivant en Belgique. Mais 
encore une fois, surtout dans les Flandres. 
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y^LiL : En toute objectivité, quelles frites 
■S ont les meilleures? le belles ou les 
françaises? 


Mi che 1 : Elles sont bonnes en Belgique 
comme en France, .je parle par expérience. 
D'ailleurs, j'ai déjà bouffé des frites de 
toutes nationalités. Il faut aussi savoir 
que VORTEX n^estfas un gros consommateur 
de frites: ça fait grossir, et l'embonpoint 
prive les musiciens de leur énergie sur 
scène. La musique et le fun avant tout, 
noni de Dieu !.. • 


ALL : Et la bière? 

VORTEX : La bière, voilà un sujet de 
conversation beaucoup plus intéressant. 

Ici, en Belgique, il y a au moins 500 
sortes de bière, si bien qu'on ne sait 
plus très bien où donner de la tête. La 
bière, c'est évidemment un bienfait! On 
a d'ailleurs écrit une chanson sur un mec 
qui passe sa vie à se bourrer la gueule..(!) 

ALL : Vous n'avez pas une petite histoire 
belge à nous raconter? 

VORTEX : Une histoire belge!!!! Pour cela, 
il faudrait plutôt t'adresser à cet 
imbécile de Jacques Martin, ou à son 
ex - collègue Stef Collaro! Enfin, il est 
vrai que les histoires belges, suisses... 
ça fait le tour du monde. Nous, nous 
n'avons jamais été pour se foutre de la 
gueule de nos voisins, quels qu'ils soient. 
Maintenant, on n'a jamais dit qu'il ne 
fallait pas "prendre son pied". On trouve 
seulement qu'il y*a d'autres moyens plus 
intéressants. Toujours dans cet ordre 
d'idée , à l'époque des grandes famines 
d'Ethiopie, il y a pas mal de cons qui 
s'amusaient à lâcher des blagues stériles 
au sujet des Ethiopiens. Beaucoup de ces 
crétins étaient de Bruxelles. Tu sais, ce 
sont ceux qui appartenaient aux clans 
skinheads et autres fouteurs de merde... 

(NDLR : qui parle de fun??...) 

ALL : Un dernier mot?... 


VORTEX : Merci à tous ceux qui nous aiment 
et nous supportent : fans, radios, zincs.. 
Merci aussi à tous ceux qui nous détestent 
et nous critiquent intelligemment et en 
toute connaissance de cause. N'est-ce pas 
grâce aux critiques qù'un groupe peut 
progresser? Encore deux choses: n'ouhliez 
jamais: 

- que le fascisme, c'est le cancer du 
monde 

- que le pouvoir, d'où qu'il vienne, 

<^a pue . .. . ; 
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Bourges 89, sous le chapiteau des scènes découvertes, un petit 
groupe se produisait. Malheureusement, c'était le premier. Et là bas 
le premier groupe qui passe joue devant 10 personnes. Mais parmi ces 
10 personnes il y avait votre serviteur qui contrairement aux autres, 
n'était pas allé manger un hot-dog, il est vrai que pour certains, il 
est plus intéressant de manger un sandwiche que d'aller voir un groupe 
de Hard. Enfin, quoi qu'il en soit, je reviens à mes moutons roses : 
comme dans la pub avec Benetton (mais non c'est pas de la pub)..Les 
musicos montent sur scène ï le gratteux commence à jouer sur sa gratte 
mais aucun son ne sort : ce sont des choses qui mettent déjà en con? . . 
fiance. Ne s'attardant pas sur le sujet, comme si de rien n’était, il 
demanda le son qui lui parvint enfin et il nous gratifia d'un solo en 
intro, à en faire pâlir le pauvre Mick Mars. Car c'est là la force de 
ce jeune groupe : le très bon niveau des musiciens. Vous verrez qu'un 
jour, ils feront quelque chose de très fort, pas forcemment avec ce 
groupe, mais individuellement. Ils terminèrent leur show avec de bons 
morceaux à tendance un peu FM mais à-noter, ..sans clavier. Les musiciens 
nous donnèrentrés gentiment leur adresse, et voilà donc leur bio : 


Yankee Rose est né fin 86 et le groupe effectue ces premiers 
concerts en 88. Cette année , ils sont vainqueurs du Tremplin Rock 
de Lyon ; de plus ils sont managés par John Phil Wayne ( pas l'acteur, 
mais en-guitariste de David Bowie ). 

Les 2 meneurs du groupe sont les 2 frères Fred et Manu Rodier.: 
ils assurent en Rodier ! 

Fred, 20 ans le bassiste + Choeurs 

Manu, 18 ans le guitariste, et il était jusqu'à maintenant le 
Lead vocal. Car il y a eu quelques changements ... 

Yann, 18 ans est leur nouveau batteur- 
Le groupe va tester cette nouvelle formule mais je ne peux vous en dire 
plus. Puis il vont aller au Gibus et enfin, ils vont enregistrer pen¬ 
dant 4 jours, une maquette dans un studio 16 pistes. 

"You know everythin' about us ! " c'est ce qu'il nous disent... 

Enfin leur plus grosse galère a été la 1ère partie de Jinx à Lyon : 
en plein milieu du concert, la guitare de Manu marchait 2 secondes et 
s'arrêtait. Mais la fin se passa mieux, heureusement. 

Et la meilleure galère fu£ à St Maurice en exil ; une balance défoncée 
pendant 1'après midi, le froid, le vent, et pendant le concert, pas 
de retours, le froid et le vent s'accentuaient (attendez, ce nest pas 
fini) les cymbales ce sont cassées la gueule et le comble de tout î 
ils jouaient devant 40 personnes gelées et immobiles. 

Pour eux, le temps des galères est bien loin, maintenant, à eux la gloire 


- SHISM 
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" JUSTE DIRE NON "•*• Non à la drogue. G 1 est le but que s'est donné 
" Hermes organisation " en cette rentrée 89 ♦ Après l'organisation d'un 
concert à Vitré avec POOLS, SQUEALER et GYPSY QUEEN, Hermes poursuit -mon 
offensive en sortant une compilation vinyle de 8 groupes français. Pour 
en savoir plus, ALLIAGE a interrogé Christophe Pineau, le responsable 
de ce projet... 


ALLIAGE : Comment t'es venu cette 
idée ? 

CHRISTOPHE : Il y a quelques an¬ 
nées j'avais réalisé une compila¬ 
tion sur une cassette avec TO 
groupes français ( dont VIXEN, 
FINE, SCARCROW ). Cette initia¬ 
tive ayant été un succès, j'ai 
voulu passer à l'étape suivant 
c'est à dire le disque. Quant au 
concept anti-drogue, l'idée m'est 
venue au 'concert de Vitré, avec 
POOLS, 1 SQUEALER et GYPSY QUEEN. 


ALL : Sur quelle maison de dis ¬ 
que la compil va-t-elle sortir ? 
CHRIS : Aucune maison dè disque 
n'est intéressé par cette comjpil. 
Elle est donc auto produite..I. 




COMPILATION 


HARD ROCK 


A 

SILVER SWORD 

SCARCROW ■ 

JUMPER LACE 

HARFANG 

INSIDE 

r 

DARKEN 


FOOLS T 

,<v 


ANYWAY 



JUSTSAYNO! 


ALL : A combien d'exemplaire penses-tu vendre cette compilation ? 

CHRIS j II y a un tirage de 1000 disques. Le prix de vente est de 70 P par 
chèque à Christophe pineau, 15 rue Voltaire, 17300 Rochefort. 

ALL : Coté financier^ n'as-tu pas peur que cette opération soit déficitaire ? 
CHRIS : Je pense que le disque se vendra bien, un réseau de publicité et de 
distribution est mis en place, tout devrait bien se passer, avec l'appui 
des fanzines, radios et associations... 


ALL : Comment s'est passé la sélection des groupes ? As-tu fait les démar ¬ 
ches auprès des groupes, et as-tu eu des refus ? 

CHRIS î J'ai pris contact avec une trentaine de groupes en plusieurs fois 
et sur la quantité 8 ont répondu favorablement. Il y aurait du avoir un 
groupe surprise qui aurait été AGRESSIVE AGRICULTOR, mais pour des raisons 


techniques cela n'a pas pu aboutir. Il faudra attendre leur L.P qui sorti¬ 
ra en fin d'année. 

ALL : Des concerts promotionels sont-ils prévus ? 

CHRIS : Il est prévu un festival qui rassemblerait les 8 groupes de la 
compilation . Ce festival se ferait début 1990, probablement en Vendée. 

ALL ; Que penses-tu de l'assimilation Rock'n'roli-drogue ? 

CHRIS î L'assimilation Rock-drogue n'est pas systématique, mais il ne faut 
pas se voiler non plus la face, elle existe ! Aujourd'hui, la drogue n'é¬ 
pargne personne et toutes les couches de la société sont touchées. 

ALL : Personnellement, que dirais tu aux kids qui cherchent l'évasion 
dans la drogue ? 

CHRIS : Qu’ils essayent la musique, car à mon avis c'est le meilleur 
moyen de s'évader. Je ne ferai pas de longs discours et la morale à 
personne... 

ALL : EN conclusion, rien ne vaut un bon Jack Daniels, n'est-ce pas ?.. 
CHRIS : Sans problème, à condition de ne pas tomber dans l'abus. Ceux 
qui me connaissent savent que je suis un joyeux fêtard, mais il y a deux 
règles qui me tiennent à coeur î 

Rester responsable de ses actes, et ne jamais nuire à quelqu'un. 

Après tu peux t'éclater comme un fou!.. Je te fais un gros Picsous (??...) 
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Le Hard Rock connaît un nouvel essor avec des groupes de plus en plus ambi¬ 
tieux et de plus en plus professionnels, qui nous offrent des albums ou des dé¬ 
mos gorgés d'énergie, avec des sons puissants et décapants qui jusqu'alors 
étaient propriété des ricains. EX6ËSS est de ceux-ci, et toute la hargne de ce 
groupe a été accueillie chaleureusement par les kids qui ont su voir en lui un 
groupe de heavy-metal dignè de ce nom. L'histoire de ce quintette métallique 
commence en juin 83* Jean-Louis et deux musicos veulent créer leur groupe, et 
ils recherchent un guitariste. En septembre 83, après avoir passé une annonce 
dans "Enfer Magazine", un guitafciste répond de l'Oise: Francis. Dès les premiers 
accords, ils se rendent compte qu'ils ont trouvé le lead guitar qui colle à leur 
style. De là, les répétitions vont commencer. Ils composent et montent leur 
répertoire. EXCESS est né. En mars 85, le groupe décide de faire une maquette 
de trois titres afin de la proposer aux maisons de disques. Après plusieurs 
réponses, EXCESS décide de porter son choix sur un label français: "Dream j » 
Records". Après plusieurs concerts qui permettront au groupe de se^roder à la 
scène, EXCESS signe un contrat avec Dream Records, et entre en studio en jan¬ 
vier 86. Les prises de son et le mixage se feront en dix jours seulement. La 
partie technique sera réalisée par un ingénieur du son talentueux: Philippe 
Besombes. La production sera assurée par Renaud Hantson, qui n'est pas un in¬ 
connu, puisqu'il est l'ex-batteur de Satan Jokers. Avec un travail sérieux et 
le professionnalisme de Renaud, EXCESS donnera naissance à un album de heavy- 
metal digne des plus grands. J -Des rythmiques énergiques, des riffs bourrés 
d'intensité, un chant situé entre Dio et Scorpions, et en plus un gros son. En 
février 86, EXCESS perd son bassiste, Patrick, qui quitte le groupe pour diver¬ 
gences musicales. Trou noir dans la période d'éclat, mais EXCESS ne se laisse 
pas aller. Recherche d'un bassiste, qui ne se passe pas facilement. Après quèl- 
ques mois, le groupe rencontre Pascal. Il vient du Pas-de-Calais, et l'on se 
rend compte qu'il sera un membre à part entière d'EXCESS. En juin 86, sortie 
de l'album et bonnes critiques générales. On peut dire que ce disque est 
accueilli avec les meilleures mentions qu'un groupe puisse souhaiter. Avec 
"CBS" qui aura l'exclusivité de distribuer l'album, "Melting point" aura les 
meilleurs résultats de vente en fin d'année 86. En janvier 87, après plusieurs 
concerts dans toute la France, entrée en studio pour l'enregistrement d'un 
titre qui figurera sur une compilation 30cm qui sort pour le Printemps de 
Bourges; cet album, "Paroles et musiques", sera remis aux artistes se produi¬ 
sant au festival a titre promotionnel. Septembre 87, préparation d'un vidéo- 
clip et du second album.Janvier 88, enregistrement de 4 titres sur maquette. 
EXCESS construit de nouveaux produits à soumettre à beaucoup de labels français 
et étrangers. En mai 88, sortie du vidéo-clip qui comprend une partie scène, 
un clip avec scénario, ainsi qu'une interview pour les kids. EXCESS a de bonnes 
cartes en mains pour son avenir qui sera sûrement fructueux..... 
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ALLIAGE : P résentez-nous les membres du group e.. 

EXCESS : Jean-Louis, chant, Pascal, basse, 
Richard, batterie, Francis, guitare, Christophe 
clavier, sans oublier Eric à la technique. 

ALLIAGE : Votre musique? 

EXCESS : Heavy Métal, à vous de juger pour le 
reste. 

ALL. : Pourquoi avoir sorti une vidéo si rapi ¬ 
dement après votre premier album ? 

EXCESS : L'album étant sorti depuis maintenant 
2 ans, et le prochain n'étant pas encore signé, 
la vidéo servira de prorno et de transition. 

ALL. : Depuis l'al bum "Melting Point 11 , quelles 
ont été vos activités? Un prochain disque 
d'EXCESS serait-il en prévision? 

EXCESS : Le groupe s * étant attribué 2 nouveaux 
musiciens a récréé de nouvelles compositions, 
et a fait pas mal de concerts (Lyon, Grenoble, 
Paris (Gibus), Ageij, etc...) pour roder les 
morceaux. Nous sommes actuellement à la recher¬ 
che d' un label pour notre deuxième album. 

ALL. : L'arrivée d'un nouveau batteur a-t-elle 

changé quelque chose dans le style EXCESS ? 

EXCESS : Bien sûr. Chaque individu a sa person¬ 
nalité et Richard a su s'imposer dans la créa¬ 
tion de nouvelles compositions. 

ALL « : Vous chantez en angl ais. Avez-vous 
h ésité longtemps avant de faire ce choix? 

EXCESS : Pas du tout. Pour nous, c'est in¬ 
dispensable, et le hard avec un chant eh 


I français est comme une voilure de sport 
avec un âne au volant. (NDLR: bonjour la 
comparaison! ! !) 

ALL . : Quelles ont été les principales 
difficultés que vous avez rencontré es? 

EXCESS : Les plus grosses difficultés sont 
je crois, de rencontrer des gens qui nous 
font confiance et qui croient à notre style 
de musique. Cela touche donc les concerts, 
les labels, la promo, et ce sont je crois 
les problèmes que rencontrent tous les 
groupes. 

ALL. : Composez-vous ensemble, ou est-ce 
que chaque membre apporte sa touche person ¬ 
nelle ? 

EXCESS : Francis amène la trame de la compo¬ 
sition, là—dessus tout le monde donne ses 
idées et apporte sa touche personnelle 

ALL. : Quel est votre avis sur les groupes 
de hard actuels? 

EXCESS : On aime ou on n'aime pas leur mu¬ 
sique, mais je crois que le principal est 
justement qu'ils fassent de la musique, 
qu'ils montent sur scène, et qu'ils propo¬ 
sent un concert aux kids. Mais je pense que 
sur la scène française, il y en a de très 
bons. 

ALL. : Vos prochains excès? 




EXCESS : Sortir un second 

album, faire plein 
de concerts, et pourquoi 
pas une tournée aux 
States..(on peut rêver). 


w 
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Jean-Christophe 











Mandragore, c’est bien sur le nom d'une plante, célébré 
iour ses pouvoirs maléfiques utilisés en magie noire. Mais 
MANDRAGORE, c'est aussi le nom de l'unique groupe de HardRock 
de Commercy, dans la Meuse. 

L'histoire du groupe est avant tout une histoire de famille. 

En 83, Sylvain Meiler (guitare) et son frère, Patrick Meiler 
(batterie) créent MANDRAGORE avec un ami d'enfance, Dominique 
Micucci (chant - basse ). Puis, après quelques concerts, 
l'affaire devient sérieuse. Mario Micucci entre dans le groupe, 
lui apportant la seconde guitare qui lui était nécessaire. V 

Aujourd’hui, le troisième frangin de la famille Micucci, Tino, 
a pris la place de Patrick à la batterie. 

A travers 3 démos, MANDRAGORE progresse petit à petit, devenant plus profes¬ 
sionnel et plus technique, dans un Hard-Rock bien balancé, avec des paroles 
exclusivement en français. Les concerts n'ont pas manqué, depuis la formation, et 
nombreux furent les groupes de Hard côtoyés par nos quatre musiciens. Signalons 
par exemple leur prestation au Festival de Vouziers (avec DEATH'S ANGELS, SQUARE), 
à la nuit du Rock de Montfermeil (en ouverture de BREATHLESS), au Marathon Rock 
de Nancy (avec entre autre AFTERMATH, EXCALIBURE, LEGEND pour les habitués 
d'ALLIAGE), mais surtout au tremplin Rook.ide Ckatenay-Malabry, où MANDRAGORE se 
trouva parmi les 12 sélectionnés sur 122 groupes candidats... Belle'performance ! ! 

Faire de la musique leur vie, voilà le souhait de MANDRAGORE. Son objectif 
premier est aujourd'hui de devenir professionnel, et d'enregistrer un album, 
bien sur... Et cela pourrait être pour bientôt! Affaire à suivre de très, très 
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lyjamedi 15 Juillet 1 989, La Roche Sur Yon. 

En ce début d'après-midi, le soleil darde ses rayons étouffants. 

Les personnalités locales et la police ( si chère à tous ) sont 
déjà en ébulitions. 

7. Ben ouais, ces diables de ’’ PIRANHA DECIBELS " n’orga- 

k nisent-ils pas ce soir un nouveau festival de HARD ROCK ? 

f . Si la France, nation du conformisme est malheureuse- 

ment lanterne rouge en Europe pour l’audience du HARD ROCK, 
ce sixi ^ me f es "ti va l de La Roche Sur Yon ne semble en- être 

IrtÆPy nullement affecté. 

Jugez vous même, cinq cent fanatiques ( La Roche Sur 
CSL XJtqr ^ yon ca pitale du HARD ROCK en province ? ) avaient préféré la 
profusion des décibels aux inepties de " Jeux sans frontières " ( coïn¬ 
cidence, ce soir là, c’est la ville de La Roche Sur Yon qui représentait 
la France... C’est pas des conneries ). 

Il y avait même un car en provenance de Quimper* ( Bravo Roman et 
Philippe ) 

Après des balances laborieuses, les portes allaient enfin s’ouvrir... 
Il était 21h15. 

La plupart des fauves couchés depuis plusieurs heures dans l’herbe, 
le dos rousi par la chaleur se précipitèrent 


le dos rougi par la 
dans la salle. 

Avec 45 mn de 
la prochaine fois, 
coté du planning et 
ouvrait les débats. 
MASSACRA/ commando 
Black/Death métal 
remplacer le trio 


/ 7 :- 




'y m 


retard, ( Hé, Jambon Beurre, 
faudra être plus sérieux du 
de la précision... ) MASSACRA 


parisien oeuvrant dans un 
Black/Death métal avait la terrible mission de 

remplacer le trio fou du Havre NOMED, initiale- 

ment prévu à l’affiche, et tant attendu par une bonne partie du public. 

MASSACRA sur scène c'est presque la troisième guerre mondiale. Dès 
les premiers accords, les Trasheux se ruent au devant de la fosse au 
« piranhas La section rythmique perfornante et rigoureuse conjuguée aux 
feulements sympathiques ( Guip ) de Pascal le chanteur allaient vite net¬ 
toyer les conduits auditifs de la foule. 

Tout au long du set de MASSACRA se multiplièrent les démonstrations 
de slam üiving et de mosh endiablé auquel le public de la partie la plus 
chaude de la salle ne put s'empêcher de se livrer. 

Bien joué MASSACRA et on croise les doigts en eepé- i 

rant que l’A.P.H.R vous fasse rapidement jouer à Rennes. 

( la capitale du chouchen* , .hic! ) 

En prime, vous dégottez la palme du. groupe le plus U V 

eroinemant sympathique de la soirée. 

DARKËN, ensuite, appuyé par une forte colonie de supporters ( tz'ices )U /y 
prenait possession des planches yonnaises et ce pour 45 mn. '^7_ _ 

Boum, d’entrée de jeu, la température allait encore ( thermomètre 
en main mon gars ) s’élever de plusieurs degrés. 

La fièvre des hardos du 1er rang allait vite venir incandescente. 

Oeuvrant dans un heavy métal mélodique terriblement puissant et —-- 

dévastateur, DARKEN frappe fort. 
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monde à tempérer les guitares en furies. Bref vous avez tout compris, la 
méthode DARKBN consiste à ne pas faire de prisonnier. 

Après une nouvelle pause qui permit à bon nombres de métallovores 
de prendre un grand bol d’air frais ( au détriment ah!surprise de dame 
bière...pff, de nos jours, tout se barre, même les institutions... ) 

L’énigmatique groupe anglais '.'/ILLCOX prenait d’assaut la scène. 

Après deux années sabbathiques, V/ILLCOX effectuait son grand retour 
scéniquement. ( D’où la grande fierté des organisateurs, hé, hé ,hé... ) 

Avec V/ILLCOX, tout le monde se prit une grande claque en pleine 
tronche. Peu de monde s’attendait à un tel professionnalisme, avec leur 
HARD teinté de blues percutant, de si grande classe, a une superbe voix 
éraillé, à une si grande aisance sur scène. 

Un feeling énorme mon pote. 

Biff, boum, pow ! les V/illcox ont donné leurs tripes à une salle 
chauffée à blanc. Bien sur, les trasheux les plus sectaires ont. mal di¬ 
géré la sauce, mais quel régal pour les autres. 

Originaires de Newcastle (. quand on vous dit qqe ce sont des an¬ 
glais...) V/ILLCOX à la veille de sortir son nouvel album ( pour les 
ignares, ce sera le troisième ) pratique depuis toujours, sans aucun 
compromis, un blues rock brûlant. Oui mon gars V/ILLCOX nous a botte le 
cul. Rien de moins. Un fichu concert, et quel feeling...! 

1h30 au matin ( sans rancune Vincent, c’est en faisant des erreurs 
qu’on progresse ) VULCAIN foule enfin pour la première fois le sol yon- 
nais. Daniel toujours aussi charismatique hurle ” Salut La Robhe ”, ova¬ 
tionné par un public en délire ( malgré l’heure plus que tardive ). 

VULCAIR est donc de retour après de longs mois d’absence et les 
changements de personnel que l’on connait. Ce concert tant attendu débu¬ 
te à 220km/h ( un coup de bol il n’y avait pas de radar ). 

Le VULCAIN new look ne manque pas d’intérêt principalement grâce à 
l’arrivée de Franck à la guitare. 

Ses solos très incisifs, la bonne maîtrise du vibrato contribue 
à enrichir le son du groupe. 

VULCAIN est apparu plus soudé et-efficace que jamais, Franck apporte 
visiblement la cohésion qui faisait cruellement défaut. Quand à Vincent, 
il forme un tandem rythmique des plus redoutables. 

Dans la salle l’aiguille doit être à douze sur l'echelle de Richter. 

La colonie brestoise et quimpéroise a sortie ses drapeaux ( A la 
votre Roman et Philippe ). 

C’est donc un VULCAIN prometteur que nous avons découvert. Nul 
doute qu’il atteindra bientôt sa vitesse de pointe pour reprendre sa 
place d' honneur au panthéon du métal en fusion. 

3h du matin, les lumières s’éteignent, 

La fosse au Piranhas se vide, les voitures disparaissent dans la nuit, 
certains tentent de rentrer en auto-stop, d’autres s'installent dans 
leur toile de tente... 

Un festival de bonne qualité, dommage que les horaires n'aient 
pas été respectées. 

Et déjà, l'on parle pour cette fin d’année d'une éventuelle visi¬ 
te à la Roche sur Yon du fameux groupe allemand...TANKARD... 

L’association PIRANHA DECIBELS voudrait remercier Roman et Phili¬ 
ppe ( les fous furieux de Quimper ) et le Liraougeaud STRATOS. 


_ PR Q T E C T P R _ 

Toujours et encore des groupes polonais... Ceci vous prouve au moins 
que le hard, et en particulier le Tbrash, est particulièrement vivant dans 
les pays de l'est, et seules de mauvaises structures commerciales empêchent 
les groupes d’atteindre le niveau de leurs concurrents américains. Dans ce 
numéro, ALLIAGE vous propose carrément l’interview de l'un des plus popu¬ 
laires groupes de thrash polonais, PROTECTOR... 


ALLIAGE : P eux-tu nous raconter l'his toire 
du groupe PROTECTOR ? 

PROTECTOR : PROTECTOR s'est formé en 1986. 
Nous avons enregistré deux démos, une en 
août 86, et la deuxième en avril 87. Ac¬ 
tuellement, nous avons deux albums à notre 
actif, "Mezamthropy" en 1987 et"Golem" en 
1988. Nous venons de terminer une tournée 
européenne en compagnie de IVERMACHT. Le 
week-end dernier, nous avons joué pour un 
show en Allemagne, avec KREATOR, RAVEN, et 
TANKARD. 

ALLIAGE : Justement, avec quels autres 
bands avez-vous déjà joué ? 

PROTECTOR : Notre premier gig s'est passé 
en Belgique avec ASSASSIN. C'était en 1987, 
après, nous avons donné de nombreux con¬ 
certs en compagnie de TANKARD, MESSIAH, 
SODOM. Nous avons également effectué une 
tournée de 13 dates avec WERMACHT. Mais 
pour le moment, notre plus grand gig sera 
celui avec SODOM, 

ALLIAGE : Je crois sa voir que vous avez 
des goûts musicaux bien spéciaux.. . 

Le batteur : Oui! Moi, j'adore SLAYER, 
CRO-MAGS, SUICIDAL TENDENCIES, SEPULTURA 
etc.,.. 

Le chanteur : Quant à moi, j'aime toute 
la scène hard-core new yorkaise actuelle. 

ALLIAGE : Vous aimez également les films 
d 1 horreur... 



PROTECTOR : Ah oui! Nous adorons plus 
spécialement "Evil dead 1 ’ et "Nightmare on' 
eîm Street I, II, TTI". 

ALLIAGIC : Quels sont vos hobbies ? 

Le chanteur : SCRUSH ! ! ! 

Le batteur : J'aime jouer de la batterie, 
conduire de grosses voitures... 


ALLIAGE : Comment pourriez-vous décrire 
votre musique, qui est très complexe? 


PROTECTOR : C'est facile : nous faisons 
du thrash métal, avec des résonnances à 
la BLACK SABBATH. 

ALLIAGE : Parlez-nous maintenant de votre 



PROTECTOR : Nous avons composé de nouvel- 
les chansons, mais comme tu peux le voir, 
nous avons aussi un nouveau chanteur. 
C'est à la suite de l'album "Golem" que 
nous en avons changé. 

ALLIAGE : Un dernier mot?.. . 

Le chanteur : J'espère venir jouer très 
rapidement en France. Alors, à bientôt 
Frenchies!... 


Par Izabela et José Ariznabarreta. (27 










LE RETOUR... 

A u début des années 80, une formation de 3 Lillois jouant du rock sudiste 
commence à faire pas mal de remous dans le paysage rock français. Avec a 
sa tête Christophe Marquilly, le combo est tout d’abord signe par WEA, 
où il sort un premier album qui a la particularité d'être ...un live. 
Quelques temps après, le groupe se sépare, mais Christophe n'abandonne pas, et 
repart avec (le nouveaux.musiciens. One première partie d’ACCEPT, puis un nou¬ 
veau contrat chez CBS, avec la sortie d’un second album, "Eclat de rock", et 
le groupe réussit la performance, assez rare pour un groupe français, de s'of¬ 
frir deux tournées aux States. Depuis, plus de nouvelles pour les nombreux 
fans français et étrangers. Et, aujourd'hui, après TRUST et WARNING, c’est au 
tour de STOCKS de réapparaître, avec toujours à sa tête Christophe Marquilly, 
guitariste et chanteur. ALLIAGE l’a retrouvé, et interrogé pour vous: Christo¬ 
phe ne mâche pas ses mots envers le Show biz français, jugez-en plutôt... 



ALLIAGE : Quelles ont été les ra isons de votr^ 

séparation au TOP de votre^ ucçèsj- 

CHRISTOPHE : Les raisons de notre séparation 
sont simples - : rejet médiatique du groupe /radio 
télé...) à cause du son trop HARD - nous 
qui n'avons fait que du rock !... 

ALLIAGE : Qu'ont fait les musiciens dur ant cette 
séparation ? 

CHRISTOPHE : 3e n'ai pas de contact avec les 
anciens membres du groupe, a part un qui produit 
des titres du style TOP 50 ’. 

ALLIAGE : Pour quelles raisons as-tu _d éc i dé —ce 

retour ? 

CHRISTOPHE : Ce retour a été décidé suite aux 
nombreuses sollicitations des fans qui étaient 
vraiment hyper déçus ... 

ALLIAGE : As-tu été inspiré _par—le_ retour _ d e 

TRUST ou celui de WARNING ? 

CHRISTOPHE : Absolument pas, nous ne faisons 
musique. Nos influences sont totale¬ 
ment différentes ... bien que Nono soit un super 
pote 1 

ALLIAGE : Parle-nous de la nouvelle formation 


CHRISTOPHE : Je suis resté à la guitare et au 
chant, tous les autres ont volé dehors I Par contre, 
les nouveaux bassistes, claviéristes et batteurs 
sont supers I » 

ALLIAGE : Quelle est votre optique musicale ? 
Toujours du rock sudiste ? 

CHRISTOPHE : Non, car si le rock en France, 
c'est INDOCHINE, on préfère encore Chantal 
GOYA I Le rock sudiste n'existe qu'au sud des 
Etats-Unis d'Amérique et nous nous sommes en 
France. On va d'abord essayer de passer en radio 
et on fera peut-être vraiment ce qu'on aime, 
après : du rock tout court ! 


ALLIAGE 


Avez-vous des morceaux de prêts ? 


CHRISTOPHE : Nous avons enregistré à Bruxelles 
deux titres qu'on espère " vendre " à la rentrée 
pour un 45 tours. Il n'y a juste qu'à convaincre 
les "connards" qui végètent dans les maisons de 
disques et ça, ce n'est pas une mince affaire! 

ALLIAGE : Justement, penses-tu qu'il n'y aura 

pas trop de problème pour trouver une maison d'édition ? 

CHRISTOPHE : Le problème est simple : les labels 
veulent du "profit tout de suite, sans travailler les 
carrières. Comme les mômes qui achètent du 45 
tours ont entre 14 et 18 ans, tu vois Je niveau d’ici... 
Alors les mecs font de la musique pour les mômes 
(disco, house music), Vanessa, Eisa, Esmaralda ! » 
...Du moment que ça se termine en "a", avec des . 

voix de pucelles, ça marche ! Quand on regarde M6 
et les émissions proposées, y'a de quoi pisser de 
rire ! Surtout si, à côté, on regarde MTV ou les 



chaines belges.. Ils doivent vraiment nous prendre , 
pour Ides cons ! Quant aux F.M., je préfère même 
pas en parler ... 

ALLIAGE : Côté concerts, y a-t-il quelque chose 
de prévu ? 

CHRISTOPHE : Des concerts, on en fait quand il y 
a des mecs assez fous pour en faire, vu qu’il n'y 
a plus pratiquement que des plateaux TOP 50 ... 
Le play back, c'est pas notre style. 

ALLIAGE : Dans quel état d'esprit êtes-vous actuel¬ 
lement ? 

CHRISTOPHE : L’état d’esprit, comme tu le vois, 
est assez aigre (le mot est juste). Mais nous n'avons 
pas de compte à régler avec le Show Biz, juste 
a essayer de leur ouvrir les yeux et surtout les 
oreilles. Nous avons surtout envie de jouer sur scène. 
On a fait cette année des clubs de 150 à 200 personnes 
comme au début, ça nous a fait du bien, alors pour¬ 
quoi pas redémarrer comme ça ? 

ALLIAGE : Comptez-vous faire d'abord une rentrée 
en France, où préférez-vous attaquer tout de suite 


le Marché étranger 


pas a revenir au TOP Niveau ? 

CHRISTOPHE : Nous n’avons jamais été au TOP 
Niveau, du point de vue des ventes de disques. 
Mais on est prêt à foncer, dès qu'on nous en donnera 
la possibilité (d'abord un disque et* une tournée, 
même petite). 

.ALLIAGE : Que souhaites-tu rajouter, pour nos 
lecteurs ? 

C HRISTOPHE : Nous admirons beaucoup les gens 
comme vous qui font en sorte que des groupes comme 
nous existent encore... parce que sinon, il y a longtemps 
que nous aurions raccroche...Alors, à tous, tenez 
le coup et on essaiera de faire pareil. 
































LOOCKEED 


Si vous en ave* marre d^ntendre toujours ^ Hard ne se renouvelle pas; 
musique ; si vous êtes <le ceux qui P®" ^ démo cst pou r vous. Bien sur, 

bref, si vous souhaitez riu chanRe > à cas8er le marché, et qui a tous 

LOOCKEED n'a rien <tu groupe sur OOCKEED ioue un hard original. Cette 

les médias à ses pieds. Pourtant L «°^ L ™ n 1 “^ [> particu lier. On aime, ou 

démo, comme d'ailleurs les au re ■ dans un heavy me tal particulièrement 

on n'aime pas. Le groupe fai en halaise que les guitares. Les morceaux 

lourd et étouffé, avec une basse aussi balaise^que ^ yous tU t 

sont longs, peut-être un P«“ ‘rop part • plus-lent-que-ça-tu-meurs, 

de suite dans l'ambiance, suivi par une J nue à traver s "Les démons" 

:r 

Malgré 3 1out'^quelques - W- iraient les bienvenus. 

Mention: trLail à approfondir, perseverer. 



'ABYSS 


"Feelings" 


J'ai reçu cette démo à la rédaction, cornue on en reçoit 
d'autres, souvent très ordinaires. Et puis je l'ai mise 
sur ma chaîne, sans enthousiasme particulier, si ce n'est 
le plaisir dedécouvrir peut-être un son, un style nouveaux, 
lit là, je peux vous assurer que le style était au rendez- 
vous. J'ai complètement craqué sur cette maquette, qui est 
incontestablement la révélation de cette rubrique. Superbes 
morceaux, qui montrent la puissance et la technique des 
musiciens d'AHYSS. "Another life", le premier titre est 
déjà grandiose, mais ceux qui suivent n'ont rien à lui 
envier. Comment vous décrire "Rock not war", "Killer" , 
"Cinderella" (avec à la guitare Yann Chamberlin, de 
SQIJEALER) ou encore "Auditory feeling"? Vous n'avez qu'à 
vous procurer sur le champ cette démo, vous jugerez par 
vous-mêmes. Les guitares se lancent dans des solos presque 
parfaits, la rythmique tient la route, le chanteur a une 
voix particulière qui fait vibrer les refrains... Tout, 
à part le son, (le 4 piste n'a jamais été l'idéal) vous 
donne envie de voir AHYSS sur scène. N'hésitez pas à 
écouter "Fcelings", ça en vaut la peine! 

- J.0._- 


liULLSHÏT 


Fait chier 


Visiblement, cette 2ème démo de BULLSHIT est avant tout une grosse 
rigolade...Voici au moins des musicos qui ne se prennent pas au serreux 
(en cas contraire, ce serait grave, et seul un psychanalyste bien diplôme 
pourrait éventuellement y voir clair dans la caboche de nos gaillards...) 
Après le bide de leur première démo, intitulée "Putain Merde... i e groupe 
récidive (et progresse!!) avec un second épisode, "Fait chier". Demo e 
10 morceaux (tout de meme...), dont 5 versions du titre. A noter le plus 
important: l’apparition de Betov, d'ADX, sur 3 de ces versions.. A part ça, 
BULLSHIT se lance avec joie dans une provocation plus que scabreuse, basee 
sur un humour de très, très mauvais goût... On aime, ou on deteste. 

Mais quelle puissance, les lyrics! Quelques uns des titres : Vive la daube 
"T DS" "Ca pue les pieds"... Heureusement que le P.M.R.C. n est pas 
encore tombé sur une traduction anglaise de cette démo!.. Côte musique, 3 
ou 4 accords deviennent régulièrement, accompagnes de changements de rythme 
intéressants qui pourraient être développés. Maigre tout, ça se laisse ^ 
écouter, et certains titres accrochent même l'oreilie. Et finalement, meme 
si le hardos moyen ne va pas se jeter sur le tan club de BULLSHIT (qui 
d'ailleurs n'existe pas encore), il peut tout de meme prêter attention un 
court instant à ce groupe bien gras et bien fun qui se démarqué des autres 
(en bien ou en mal ?). Rien que pour ça, je vais réécouter cette demo. 

Mais attention : vous n’êtes absolument pas obliges d'en faire autant... 

A vous de voir. 

- J.O. - 


OVER DOSE 


"Chasse à l'homme" 


A première vue, OVER DOSE est un combo banal, formé de 
4 musicos comme les autres. La ou ils sont moins ordinaires 
c'est dans leur maquette."Chasse à l'homme" est une démo 
relativement copieuse, qui ne dure pas moins de 50 mn, avec 
des morceaux heavy—speed aux titres puissants, et surtout 
une jaquette particulièrement belle, au dessin superbe. 
Photos, bio, tout y est inclus. Mais revenons-en aux mon¬ 
ceaux. Le style d'OVER DOSE n'est pas sans rappeler le 
premier KILLERS, Vils de la haine", en moins rapide tou¬ 
tefois. La rythmique, surtout, y est tout aussi puissante, 
ainsi que la voix de David, qui colle parfaitement à la 
musique. "Hiroshima" et "Cendres de liberté"attirent plus 
l'attention encore que les autres morceaux, avec leur 
rythme à la fois lourd et entraînant, et leur refrain ni 
trop caché, ni trop en avant (je ne sais pas si je me fais 
bien comprendre...). Le titre "Chasse à l'homme", a lui 
aussi un je ne sais quoi de particulier qui donne envie 
d'y revenir. Bien sûr, tout est loin d’être parfait dans 
cette démo, et, comme la plupart du temps, c'est le son qui 
fait défaut, trop nasillard à mon goût. Mais, pour un 
premier essai, il reste très prometteur. Bravo les p'tits 
gars, continuez dans cette direction.... 



-Jh.m 


- j.o. - 


JUMPER 


Démo (5 titres; 


Par - fait. Egaux à eux-mêmes, les ex-VIXEN vous assomment littéralement •• 
avec 5 titres pleins de pêche, de vitesse, de feeling, de professionnalisme, 
de mélodie, de riffs sauvages... je m'épuise, je m'épuise. Pour ceux qui 
n'avaient jamais écouté ces p'tits Français auparavant, laites gaffe, vous 
risquez de tomber sur le c..- l> our les autres, c'est sans surprise. 
Personnellement, je craque complètement sur la voix du chanteur (attention, 
i'ai bien dit, "sur la voix", et rien d'autre!!!), qui s'accorde parfaitement 
avec la mélodie. JUMPER LACE , c'est, à mon avis, le best du h ^ av ^; S ^® 
mélodique français, parmi les groupes qui n'ont pas encore sorti d album. Et, 
cette fois, soit ils signent un contrat avec une maison d édition, soit je 
deviens terroriste et je vais plastiquer les bureaux des Musidisc, HEA et 
autres C.ILS. Mais je garde bon espoir, et j'attends patiemment l'arrivee 


J.O. 














































Voici un autre groupe qui, déjà, a sa propre personnalité... Sans être 
parfaits, les morceaux joués par LEGEND sur cette détno live sont très boni. 
Ca commence çool, puis ça explose tout à coup, vous entraînant dans des 
solos de guitares qui tiennent bien la route, et montrent que les musiciens 
savent aligner plus de 2 accords qui se battent en duel. Fred harangue le 
public avec une dextérité que d'autres n'ont pas, ce qui indique que LEGEND 
sur scène doit ê*tre plus qu'intéressant à voir. Les meilleurs morceaux 
sont, pour ma part, "Douleur", "Mandragore" et "Anges déchus". Seule la 
ballade "Ephelandor",reste malheureusement assez pauvre en comparaison avec 
ce qui se fait dans le Heavy Métal. Pourtant, tout n'est pas grandiose 
dans ce "Carnaval de fer". Premier point noir: le son. Mais là, vous 
connaissez le refrain. Dommage que l'enregistrement étouffe les titres joués 
Second et dernier point noir: le manque de breaks. Visiblement, la musique 
de LEGEND gagnerait encore plus à être aérée. Mais ne nous plaignons pas: 
"Carnaval de fer" montre sans aucun doute que LEGEND n'arrête pas de 
progresser et, si un album était enregistré, le groupe pourrait facilement 
rivaliser avec beaucoup de ses confrères. LEGEND, un groupe à découvrir 
absolument, si ce n'est déjà fait, bien sûr... 


- J.O. - 



MANDRAGORE "M andragor e" 

Hard Rock classique, ni speed, ni FM, ni heavy. A l'écoute de cette démo, 
on est satisfait, mais pas ébloui. Le problème majeur de MANDRAGORE, c'est la 
banalité. Mais, malgré ce manque d'originalité, leur démo s'écoute agréable¬ 
ment. Certains morceaux sont même très bons, comme par exemple "Prophète" ou 
"Paradis infernal", avec un solo de guitare plus qu'appréciable. Mais un titre 
comme "Le fou du roi" me laisse assez froid. Je ne tiens pourtant pas à faire 
une mauvaise critique de ce groupe, même si cette chronique est moins bonne 
que celle des autres démos reçues: MANDRAGORE est un groupe intéressant, com¬ 
posé de musiciens qui connaissent la technique et la mélodie. Avec un peu plus 
de persévérance et d'inspiration, je ne doute pas que la prochaine maquette 
sera beaucoup plus compétitive. Et, en attendant, rien ne vous empêche de met¬ 
tre celle-ci entre vos oreilles... Ce n'est pas, encore une fois, parce que la 
musique de MANDRAGORE est classique, qu'elle manque d'attrait. 





T CONTACTS : 

jBauiti Cfjawiet? 

29, chemin Sous —Bois — Tresserve 
73100 AIX-LES-BAINS 
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V v Belle biographie, bien presentee et bien illustrée, que celle d f OVER¬ 
DOSE, combo savoyard de moins de vingt ans de moyenne d'âge* 

OVER-DOSE était formé, lors de sa formation en Juillet 1987, de Thier¬ 
ry Salomon (batteur ), David Charrier ( guitariste-chanteur ), Gilles Thor- 
nasson ( guitare rythmique ) et Gabriel Salomon ( basse ). Le groupe était 
donc prêt à aborder la scène Heavy Métal française, avec un heavy métal as¬ 
sez speed aux influences de METALEICAj MANOWAR, RUENING WILD ou encore HEL- 
LOWEEN ( ces quatre jeunes peuvent d'ailleurs se vanter d'avoir de très bons 
goûts musicaux, puisque ceux-ci correspondent assez bien auxmiens!., ) 

A sa forma¬ 


tion, le combo se j 
contenta de jouer \ 
des instrumentaux, J 
et ce ne fut que \ 
quelques mois plus \ 
tard que David, gui- j 
tariste, se décida l 
de prendre en main \ 
un micro et d'hurler ) 
( pardon de chanter )J 
des lyrics composés > 
par Gilles. Quelques) 
concerts dans leur > 





animer les quatre musiciens, et, en Octobre 1988, Thierry quitte le groupe 
pour laisser sa place^ à Philippe Bernard derrière la batterie. C'est cette 
formation qui participera à l'enregistrement, en 1989,de la première maquet¬ 
te i " Chasse à l'homme ", Cette démo 8 titres demande au moins un peu d'at¬ 
tention de la part des kids,même si ce n*est pas la révélation française de 
l'année ... En tout cas, elle permet d'envisager un avenir prometteur pour 
OVER-DOSE.,A noter également que philippe, le petit dernier, vient de quitter 
le groupe, qui se retrouve ainsi sans batteur. Si vous vous sentez attirés 
par cette place, n'hésitez pas à contacter le groupe... 

























STREAM, c’est ce groupe strasbourgeois formé de canadiens, de 
français et d'italiens, que vous avez pu découvrir a Paris en première 
partie de Satriani, ou plus récemment sur la tournée de FISC... Le 
premier album, intitulé "STREAM”, vient de sortir en France, et le 
groupe a de sérieux projets pour l'avenir, notamment avec... 

Dieter Dierks ! Nous avons profité de cette tournée avec FISC pour in¬ 
terroger Phil, le chanteur. 


ALLIAGE : Peux- tu nous présent er le groupe ? 

PHIL : Alors, à la batterie il y a Michel ; aux 
claviers Giovanni ; Gino à la guitare ; Fred à 

la basse et moi au chant-ce lihe up est formé 

depuis 5 ou 6 mois. Au départ, on était avec 
un autre guitariste. On a enregistré l'album en 
Allemagne avec l'autre guitariste, plus deux 
autres titres en Angleterre. Nous avons été 
présentés au Midem, tout s'est très bien passé. 
Nous avons fait ensuite la première partie de 
Satriani à Paris, et c'est là que nous avens 
commencé d’avoir des problèmes humains avec le 
guitariste. Nous n'étions plus satisfait des 
parties de guitare, donc nous l'avons un peu 
"licencié", et nous avons pris le guitariste 
Gino, et aux claviers Giovanni. On joue donc 
maintenant une musique un peu moins heavy que 
sur 1'albumavec l'ancien guitariste. 

ALLIAGE : Et vous vous considérez comme un grou¬ 


pe de quelle national ité ? 

PHIL : Nous sommes un groupe avant tout français. 
Moi, je suis né à Montréal, et j'aî quitté le 
pays à l'âge de 8 ans, en 1973» donc très tôt. 
J’ai fait toute ma scolarité en France, mes pa¬ 
rents étaient français-Je suis d'origine ca¬ 

nadienne, c'est donc pour cette raison que je 
parle couramment l'anglais, mais le groupe est 
français, mis à part le guitariste et le clavier 
qui sont d'origine italienne. 

ALLIAGE : Comment définirais-tu la musique de 


S TREAM ? 

PHIL : C'est du rock américain, avec un peu de 
clavier... Pas tellement du "Hard FM"... 



ALLIAGE : Et tu penses que la France a une stru- 


ture commerciale propice au Hard Rock ? 


PHIL : Non, pas du tout. Il y a de moins en 
moins de gens qui écoutent du hard... Nous sié¬ 
geons à Strasbourg précisémment, c'est très 
important : ça nous permet à la fois de jouer en 
France, et en Allemagne. Nous avons aussi la 
frontière du Benelux très près.^c'est facile de 
jouer en Suisse, en Belgique. Les allemands, eux, 
sont très friands de Heavy, et d'ailleurs, à la 
suite de cette petite tournée, nous allons nous 
lancer dans les clubs en Allemagne. 

ALLIAGE : Comment av ez-vou s accueilli l' annonce 

de cette première partie de F I SC ? 

PHIL : C'est toujours agréable, pareequ'on va 

jouer_ FISC sont des supers copains, ils sont 

très gentils et n'ont pas du tout la grosse tête, 
on s'éclate bien, on a encore fait le rappel 
avec eux ce soir, c’est le délire quoi ! Nous 
sommes contents de faire cette tournée. En plus, 
ça permet de nous rôder. 

ALLIAGE : Comment le public vous accu ei lle-t-il ? 

PHIL": Nous avons de très bonnes réponses du 
public. Nous avons discuté avec pas mal de gens, 
après les concerts, et c'est très positif. 

ALLIAGE : Rev enons en arr i ère.. . Vous avez eu 
des g ens comme Bodc S choff et Tom Kruger pour 
travai11 er avec vo u s... 

PHIL : Oui, nous avons pris Bodo Schoff (MSG) à 
laTatterie, avant de rencontrer Michel Lacroix. 
Nous avions un batteur pour les répètes, mais il 
n'était pas capable de jouer sur un album, donc 
nous avons pris les services du batteur de 
Schenker. Nous lui avons laissé carte blanche, 
et il s'est bien éclaté sur l'album. Il a appor¬ 
té beaucoup aux morceaux. Quant à Tom Kruger, 


/ 



c'est une personne qui a travaillé chez Dierks 
qui a enregistré TOKYO BLADE et pas mal de monde 
aussi. C'est quelqu'un de très, très bien. Pour 
un premier album, nous avons été satisfaits ! 
[NDLR : tu m'étonnes !... ] 



ALLIAGE : Avec quels groupe s f rançais_avez- vous 
des relations ? 

PHIL : A un moment, nous avons joué avec le bas- 
site de SATAN JOKERS... Sinon, mis à part FISC, 
il n'y a pas grand monde. Pour les étrangers, 
on connait plus ou moins Joe SATRIANI, c'est 
quelqu’un de très, très gentil. Finalement, nous 
n’avons pas trop de contact avec les groupes 
français. 

ALLIAGE : Quels sont vos projets imméd ia ts ? 

PHIL : Nous avons déjà été au Midem l'année der¬ 
nière, et nous y retournons cette année pour 
présenter l'album. Nous avons aussi pas mal de 
contrats de distributions étrangers, en Angle¬ 
terre, en Suède, en Italie... Sinon, nous allons 
faire quelques séances de studio, avec les nou¬ 
veaux morceaux qu'on joue sur scène, avec les 
anciens. Ensuite nous allons présenter cela à 
DIERKS, puisqu'on a des plans avec lui, ainsi 
qu'avec d'autres grosses compagnies. 

Nous voulons taper très haut ; pas du tout par 
prétention, nous n'avons pas la grosse tête, 
nous savons où nous en sommes et il y a encore 
beaucoup de boulot, mais nous voulons taper tout 
de suite dans les major compagnies... Et ça, 
c'est un conseil que je veux donner à tous les 
autres groupes qui débutent : il ne faut pas 




avoir peur d'envoyer une cassette à CBS, à RCA, 
à des grosses majors... On ne peut que te dire 
non, au pire. A force de taper dans les petites 
boîtes, il n'y aura jamais la grande porte qui 
va s'ouvrir, ou alors au bout de 10 ans. Nous 
avons la prétention de devenir grands, et nous 
travaillerons pour... 

ALLIAGE : Vous avez d es pl a ns pour la promotion 
de l'album en France ? 


PHIL : Oui, nous sommes en train de négocier 
avec une maison de disques en France. Actuelle¬ 
ment, l'album est sorti chez ADN musique, qui 
est le coproducteur, mais qui n'est qu'une mai¬ 
son d'édition. Il nous faudrait une maison de 
distribution, et on voit avec Musidisc ou un 
autre label_ 

ALLIAGE : Rien à rajouter de particulier ? 

PHIL : Si--- j'espère que les gens qui nous ont 
vu en concert ont apprécié. On ne peut pas être 
enthousiaste tout de suite bien sur, mais je 
souhaite qu'ils soient satisfaits. 


- J.O. - 


Depuis que nous avons réalisé cette interview 
Phil, le chanteur, aurait quitté le groupe... 
Affaire à suivre. 
























1 - W.A.S.P 

2 - KILLERS 


"The headless children" 


- "Résistances" 

3 - GUNS 1 N ' ROSES - "GN'R 1 Lies" 

4 - TITAN - "Popeye le road" 

5 - HELLOWEEN - "Live in the U.K," 

6 - ALICE COOPER - "Trash" 

7 - WRITE LION - "Big game" 

8 - MOTLEY CRUE - "Dr. Feelgood" 

9 - U.D.O. - "Mean Machine" 



10 - RAVEN - "Nothing exceeds like 
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Salut J.O 


tout d'abord merci pour ton fanzine et mes légendaires félicitations! 

Quelle clarté! on se coirait à Lourdes!! 

non sans rire , votre fanzine est très clair, au niveau de la mise en page, 
des photos , des news... enfin tout!! 

De plus et ce qui ne gâche rien les interviws sont menés de façons 
INTELLIGENTES ce qui est extrêmement rare dans votre profession!! 

Alors tu as droit aux Dragons d'or délivré par Legend au plus talentueux 
des fanzines! !(avec d'autres, vous n'êtes pas les seuls) 

Frédéric C Pour LEGEND ) 


O Salut, J.O.! Salut à toute l’équipe d'ALLIAGE ! 

Bravo les mecs, vous faites du bon boulot, c'est de mieux en mieux dans 
la présentation. Si vous le permettez, après la pommade, .je voudrais vous 
adresser une critique. Je trouve que vous devriez profiter de votre statut 
de fanzine pour parler de groupes (français et internationaux) talentueux 
mais peu connus du grand public. Laissez donc les UDO, SCORPIONS, ADX, BLUE 
OYSTER CULf etc. ■ ‘aux Hard Rock, Force, Métal ^animer..* Penchez-vous sur les 
groupes qui n'ont pas de vinyle, mais de très bonnes démos. A part ça... 
continuez, vous faites du super boulot!... 

Christian 


ALLIAGE : Merci... Pour ce qui est de faire connaître des groupes, on fait 
de notre mieux à travers l'hexagon-e. Et, déjà, tu peux remarquer qu'on sort 
un peu de nos frontières. Quoiqu'il en soit, nous continuerons dans cette 
direction. 


O Salut! 

La qualité de votre zine n'est pas trop mauvaise. Par contre, un truc que 
je vais te dire (ne te vexes pas, c'est seulement mon opinion): je trouve un 
peu prétentieux de mettre du courrier dans lequel on vante le fanzine. Même 
si c'est vrai, je n'en doute pas, ce n'est pas le genre de chose .que j'aurais 
mis. Sinon, O.K. pour les critiques que les mecs font sur les articles E.. .3 
Bye} 

Sibylle (WITCHES) 

ALLIAGE : Ce n'est en aucun cas de la prétention... On met les lettres 
qu'on reçoit, bonnes ou mauvaises, et heureusement, nous n'avons pas encore 
reçu de lettres d'insultes. En attendant, continuez de nous écrire... 



















































paroles/nikki sixx 


HUSXQÜï/NIKKI SIXXAOMMY LEEAINCE heil 



Kneel clown ye sinners to 
Streetwise religion* 

Greed’s been crowned the new kin^ 
Hollywood dream teens 
Yes t erda.v’s irash queens 


Save the blessings ior 


the final ring-AMS-d 


Wild side 

Icarry ir.y crucifix 
Under my deathllst'' 

Forv/ard my mai 1 to me xn hell 
Li.ars and the martyrs 
Lost faith in the father 
Loup: lost in the wi s h. inc; well 

Wild side 

Falien angels 
So fast to kill 

Thy kingdom come on the wild side 

Out father 

Who ain’t in heaveî\ 

Be thy name on the wild side 
Holy mary 
Mother may I 

P ray for us on the wild side 
Wild side Wild side 

Name dropping no names 

Glamorize cocaïne 

Puppets with sti'igs of gold 

East L.A at midnight 

Papa won’t be home tonight 

Found dead with his best friend's wife 

Wild si.de 

Fatal strikes 

We lia on the v/ild side 

NO escape 

Murderfi-ape 

Doing time on the wild side 
A baby cries 
A cop dies 

A day 1 s pay on the v/ild s.ide 
Wild side Wild side 
Tragic life on the wild side 
V/ild side V/ild side 
Kickin 1 ass on the wild side 


'il 




CHARLES EMERIC 
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MAUVAIS COTE 


A genoux,0 pécheurs,devant 

la religion de la rue et de ses dangers 

La convoitise est lé nouveau souverain 

La Jeunesse révée de Hollywood 

Les reines de pacotille d*hier 

Bénie soit la sonnerie finale-AMEN 

Mauvais coté 

Je porte ma croix t 

Sous ma liste de condamnés à mort 
Fais suivre mon courrier en enfer 
Les menteurs et les martyrs 
ont perdu la foi en leur père 

Depuis longtemps disparue dans les puits à souhaits 
Mauvais coté 

Anges déchus 
Sivite tués 

Que ton règne vienne sur le mauvais coté 
Notre pire 

Qui n*est pas au ciel 

Que ton nom soit gravé sur ceux qui ont mal tourné 

Sainte Marie 

Mère de Pieu puis je 

Prier pour noue sur le mauvais coté 

Mauvais coté 

Nom. sans nom 
Cocaine souveraine. 

Pantins aux ficelles d»or 
L'Est de Los Angelesà minuit 
papa ne rentrera pas ce soir 

On l*a. .trouvé mort avec la femme de son meilleur ami 
Mauvais coté 

Coups fatale 

Nous gisons Sur le7mauvâis coté 
Aucune issue' 

Meurtre,viol 

On fait de la taule ..qyand- on a mal tourné 
Vn bébé pleure 
Un flic meurt 

La paye d*un jour quand tu as mal tourné 

Mauvais coté,Mauvais coté 

Vie tragique sur le mauvais coté 

Mauvais coté,mauvais coté 

Botte le cul quand tu es mal tourné 


J 



Les démons... pardon, les NOMED, se sont rencontrés en 84, mais n'ont 
réellement formé le groupe qu'en juillet 86. En trois ans, ils n'ont pas 
chômé, jugez-en plutôt : une première démo en août 87, "Mad tracks”, suivie 
en 1988 par un maxi 8 titres, "Troop of death". Et, début 89, ils ont enre¬ 
gistré deux nouveaux morceaux pour une compilation et un flexi. Côté concerts 
depuis leur tout premier en 87 avec LOUDBLAST, ils jouèrent en compagnie de 
DEATH POWER, AGRESSOR, SIXTY NINE (Belgique), MOP (Belgique), CRUMBSOCKERS 
(USA), A.O.K. (RFA), ÏNSANE (Belgique) . . . etc'. . . . Et, aujourd'hui, ils. 
côtoient LOUDBLAST et AGRESSOR en tete de file d'une jeune génération de 
thrashers français. ALLIAGE a interrogé pour vous André, le leader de 
NOMED, sur l'avenir immédiat du groupe. 


A LLIAGE : Ca marche pas mal pour vous , 
en ce moment, non? 

André : Avec notre maxi, nous avons eu 
quelques chroniques dans les mags et les 
fanzines, français et étrangers... ce qui 
nous a permis de trouver pas mal de 
concerts. Nous en avons pas mal fait 
durant les vacances, à Paris et à 
Poitiers en juin, à Meaux 

.... et 

nous en avons d'autres en prévision. 

A LL. : Ca n'a pas été trop dur de trouver 
un contrat à signer avec une maison de 
disques, si rapidement ? 

André : ' Nous avons pu le réaliser grâce 
à l'aide financière de nos "Mamans". Nous 
nous sommes débrouillés pour aller faire 
la gravure, le pressage, la pochette, etc. , 
et Patrice, de New Wave Records, nous a 
aidés dans les démarches, merci à lui!... 

ALL : Vous gardez un bon souvenir de 
1 1 enregistrement ? 

André : Nous l'avons enregistré eç deux 
jours et demie, dans un 8 pistes...le son 
n'est pas trop mauvais!!! 


ALU ' Et maintenant, que faites-vous? 
Quels sont vos projets? 

André : Nous cherchons des concerts, avec 
remboursement des frais de transport, et 
aussi une maison de disques avec une bonne 
distribution. Nous allons sûrement aller 
enregistrer une nouvelle K7 avec une bonne 
production ( ce qui est assez dur en 
France !! ) -pour essayer de décrocher un 

deal... ( is it a dream ?... ) 

AL L : De quoi parient vos textes? 

-André : Nos textes traitent de la vie... 

f^LL : Avez - vou s déjà un impact sur la 
scene étrangère ? 

Andr é : Non, pas pour l'instant, notre 
production ne nous le permet pas... 

: gt que pensez-vous de la scène thrash 
e —..France, a vec tous ses jeunes combos ? 

A nd _ ré ^_: Je pense que l'on est pas mal en 
retard du coté du public., .par rapport à 
la Belgique, l'Allemagne, la Hollande... 
et ne parlons pas des USA!... Les groupes 
musicalement parlant, le sont peut-être ' 
aussi...mais nous n'avons pas les ingé¬ 
nieurs du son, les studios que l'on trouve 
ai 11eurs..* 


ALL : Quel est vo tre meilleur souvenir de 
concert? -- 











André : Tous nos concerts se sont bien 
déroulés, mis à part le 1er, où nous n'a¬ 
vons pas bougé d'un poil... Quand on com¬ 
pare à maintenant ! ! ! 


ALL : Qu'est-ce qu e tu écoutes, en ce mo¬ 


ment? 

André : J'écoute de tout! La liste serait 
trop longue... 

A LL : Si tu devais en quelqu es lignes, con - 


vaincre les lecteurs d'acheter "Troop of 


death" . . . 

André : Ils font ce qu'ils veulent...mais 
i1 sera bientôt épuisé... 


ALL : Rien à ra.j o uter? 

André : Merci à tous ceux qui soutiennent 
les groupes de thrash français et les 
autres. .» Plus il y aura de monde, plus 
nous pourrons organiser des concerts et 
faire jouer des groupes étrangers en 
province. Ecrivez-nous, nous attendons 
votre courrier..« Merci aussi à ALLIAGE, 
et bonne continuation!... 


Plus lamentable que jamais, le professeur Lascar va nous faire 
ce mois-ci, un cours sur les renards et la rage (à vrai dire, je n’ai pas 
tout compris). Pardonnez-le, c’est un irresponsable I 


Faisons une petite mise au point. Mon ami, souvenez-vous, celui 
par qui les scoops arrivent... Eh bien, figurez-vous qu’en 85 , il m'avait 
présenté feu(de bois), Mr Pierre Desproges. Eh oui, le gratin ! Enfin mon 
baratin ne vous dit pas grand chose, bande de couilles de loup... Renard 
serait plus approprié, mais nous disons bien couilles de loup ? D'ailleurs 
vous pouvez être flattés de cette appelation car des glawis de loup c'est 
quelque chose ! Alors, vailà, il.y a quelques temps, une rumeur vient à 
mon ouïe : les renards arrivent, plus précisément les renardes. Moi tout 
affolé, je vais faire piquer mon chien contre la rage ; et vous verriez 
les siennes>elles sont grosses commes ça ! ! (voir figure 1). Entre temps 
je me renseigne et là, ô rage, ô désespoir, je m’aperçois de ma couille 
(fig 3). Je ne fait pas de figure 2, donc figure 3* 

Voilà: Renarde, c’est la traduction française de VIXEN^f! Vous 
savez, Vixftn, les 4 grognasses qui ne sont pas près d'entrer au Top 30 
car si leurs chansons sont d'une intelligence extrême, faudrait il 
qu’elles trouvent millions de New EVE ou New Beatter pour acheter leurs 
disques. Pari perdu d"avance. Bref, vous vous rendez compte (à rebour), 

3 blondes et une brune comparable à 4 vierges conçues par dieu. Vierges, 

Hum !!! Même il parait que lorsqu-* elles montent au ciel, par temps clair 
on voit leur culotte ! Si, si J (il y aurait du Desproges là dedans que 
ça ne m’étonnerais pas !). Bon, revenons à nos renardes. Corames vous le 
savez déjà, elles font du Hard, mais comme je vous connais bande de couil¬ 
les de loup, vous seriez prêts à vous défroquer pour faire de la fourrure 
(Fig 3) avec elles. En français un peu plus correct vous seriez prêts à 
copier ( pour les ignards, p.248-du petit Larrousse 82) avec elles. Notez 
au passage (je vous instruit), qu'il faut à tout prix savoir que fourrurej 
du verbe fourrer, veut dire emplir quelque chose avec des poils. Ceci dit, 
munit d'une fourre ce qui signifie en SUISSE : enveloppe protectrice. Car on 
sait jamais si elles nous font le coup des 3 blondes de San Antonio, ici 
pour les illettrés, tiré du livre "Viens avec ton cierge" ; franchement 
dégeulasse d'ailleurs, il a obtenu la foufoune d’or au festival de Foufou- 
nia (lieu-dit de Paris rassemblant le bois, St Denis, Pigalle), la référen¬ 
ce quoi ! ! Ca serait dommage de vous trimballer la ehtouille toute votre 
vie. Et puis quand on vous dit”va te faire foutre”, en latin futuere, 
c'est fourrer, donc No Problera's. Voilà vous êtes un pep moins cons, 
bande de couilles de loup, ne m’en voulez pas, c’est la mode comme"salut 
les petits clous" pour les new Beatter... Ils n’en n’ont pas, comment 
voulez-vous qu’ils prétendent au titre "salut les couilles de loup"... 

Ca ferait vulgaire sur Europe 1. Enfin, tout cela n’est que baratin. 

C’est le rédacteur en chef qui voulait un article pour meubler. D’ailleurs 
il mérite le titre de "couilles d’éléphant", lui : elles sont comme ça les 
siennes (fig 7)-(NDLR: Ca va vieux, tu l’auras ton augmentation) 

'i 

Un dernier conseil ï acheter 1* album de VIXEiN, car ce ne sera 
pas Vanessa Paradis qui va se le payer. 

LASCAR 
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Que de changements au sein du groupe VIXEN depuis notre dernière inter¬ 
view (cf. ALLIAGE n° 2). En effet, le combo s'est d'abord rebaptise VIXEN 
PRIRE, puis, pour éviter définitivement la confusion avec le groupe américain 
opta pour JUMPER LACE. Par ailleurs, deux musicos partirent de la première 
formation, pour faire place à deux autres, encore plus dynamiques. Cote 
vinyle, le groupe fut sélectionné pour faire partie de la fameuse compilation 
"Hard Rock Rendez-vous", qui est sortie récemment; et il apparaîtra sur une 
autre compilation, "Just say no", dont on vous parle dans ce numéro. Sans 
compter la sortie d'une nouvelle démo destinée aux médias. Vous pouvez donc 
constater que nos 5 gaillards n'ont pas eu le temps de chômer, depuis l'annee 
dernière. Christ Chambers, le chanteur, répond aujourd'hui a mes questions, 
afin de nous présenter la toute nouvelle formation. 


ALLIAGE : I1 y a eu du nouveau depuis notre 
dernière entrevue... Quelles ont été les 
raiso ns des changements de musicos? 

Christ C. : Nous avons d'abord changé de 
batteur, l'ancien 'ne se sentait pas capable 
d'assurer les futurs concerts, psychologi¬ 
quement. Nous avons donc reçu à bras ouverts 
Crissy St James qui est un frappeur sans 
peur et sans reproches, cela fait un an 
qu'il joue avec nous. Puis, en début d' 
année, d'un commun accord et à l'unanimité, 
nous avons viré Steff G. Lvnn, co— fondateur 
(lu groupe, car son attitude et son jeu 
s'étaient dégradés, bagarres et mauvaise 
ambiance n'étaient pas-pour arranger les 
choses. 

Durant 2 mois, c'est Frankv Jess qui assura 
l'intérim, le temps pour nous de trouver un 
super guitariste, en la personne de Vinnie 
del Rio (ex HIGH POWER, professeur de guitare 
de Ronald Agenor) , un bon titilleur de 
grattes et d’autres choses. Je pense, qu'avec 
Vince Lovelace, nous possédons une paire de 
super guitaristes. Bien que ce jugement n’ap¬ 
partienne qu’à moi, en ces deux mecs il y a 
la rencontre du blues et du néoclassique. 

ALLIAGE : Pourq uoi JUMPER LACE? Qu'est-ce 
que cela signifie exactement? 


Christ C . : Why not? C'esl* un concept très 
large de notre esprit pervers et humoriste. 
Cela signifie en gros "les sauteurs de den¬ 
telle"; la symbolique est évidente: la femme 
est une merveilleuse création, dont la 
dentelle est la protection, et nous les 
JUMPERS, nous possédons une griffe très 
acérée qui sait déchirer cette protection 
T NDLR : Putain, quel concept philosophique 
puissant!... H . L'essentiel, c’est la 
vitesse et la beauté, c'est là notre musique, 
rapide comme un coup de griffe, et dessous, 
cachée, la beauté des mélodies. Tu compredas, 
Il ombre? L’essentiel, c'est «le ne pas faire 
<1ans la dentelle... 

ALLIAGE : Au fait, en parlant de dentell e^ 
vous n'avez pas réussi à faire changer de 
nom les quatre Américaines ? 

Christ C . : Nous n'avons même pas essayé 
nous savions que leur avance commerciale 
était trop importante, nous étions obligés 
de changer notre nom. Malgré tout, nous 
n'avons pas tout perdu, nous avons su 
rester fiers devant l'adversaire américain 
Elles ont reconnu la valeur combattante 
des petits Français. Vous voyez bien, les 
Kids, qu'être français, c’est pas mal. 

Pour le dire au monde entier, il faut le 
dire en anglais, c'est tout. 




Christ C. : Nous avons dit OAOUHOU!... ET 
puis nous nous sommes mis au travail, nous 
avons enregistré et nous avons attendu, 
attendu. Nous sommes très heureux de par¬ 
ticiper à cette grande réunion, car les 
groupes en présence sont très différents 
rie nous. L a plupart font de l'américain, 
d'autres du heavy, et nous du speed 
mélodique à l'européenne. Nous avons un 
titre très différent en style, et c'est 
peut-être mieux. De toutes façons, 

SQUEALER et FINE FOX sont les plus proches 
de nous en style. 

ALLIAGE : Les concerts se sont-ils bien 
passés depuis plus d'un an? 

Christ C. : Depuis le mois de novembre 88 
nous n'avons pas beaucoup joué, à cause 
des problèmes de line up. Nous préparons 
la rentrée avec un show hyper violent, où 
le physique jouera un grand rôle et où 
la musique se suffira à elle-meme. Nous 
voulons donner une baffe aux cinquante 
premiers rangs. Comme dit Vince Lovelace, 
"Je veux que ce soit la baffe, ou quoi? 

Pas trop le choix. VIXEN, c'est du passé, 
JUMPER LACE, à ça oui, putain, la claque!" 



est puissant et mélodique, mais mieux vaut 
demander à quelqu'un d'extérieur au groupe. 

ALLIAGE : Musicalement, avez-vous le sen¬ 
timent que vous avez évolué, et que cette 
démo vous apporte un plus? 

Christ C . : Nous avons évolué sur le plan 
technique, studio et musical, car nous 
sommes beucoup plus concentrés sur la ri¬ 
gueur des morceaux. Musicalement, nous 
évoluons dans le même style, mais plus 
puissant et violent. Nous sommes très loin 
de HELI.OWEEN, car nous sommes plus violents 
et plus fous; notre recette se résumerait à 
une grosse double speed, des rythmiques en 
béton, des soli en tierce et mélodiques, 
une basse obsessionnelle, un chant agressif 
mais toujours mélodique... Si vous n'avez 
pas compris, attendez l'album. 




ALLIAGE : Parlez-nous de votre toute 
«terni ère «îonio . . . 

Christ C. : La dernière démo, réservée 
aux maisons de disques, aux journaux et 
aux meilleurs fanzines tJJDLlî ! Merci! !3 
a été enregistrée il y a quelques mois 
déjà. Elle contient 5 titres, "Humble fury" 
et "Sacre«l feeling" deux titres tirés de 
notre ancien répertoire, traduits en anglais 
et revitalisés; "Guernica", un titre très 
hispanisant ; "Girls behind the hôtel door", 
très puissant, et "Call me", une reprise 

violente du titre de Blondie. Il faut 
l'entendre pour le croire. L'ensemble 


ALLIAGE : Quels sont vos projets pour la 
rentrée 89 ? 

Christ C. : Nous répétons, car nous avons 
quelques contacts intéressants. Nous allons 
essayer de jouer beaucoup, peut-être une 
mini-tournée; nous avons des trucs en 
Espagne (encore secrets) et nous allons 
dès septembre, prospecter les maisons de 
disques. Pour l'instant, nous sommes très 
confiants pour l'avenir. 

ALLIAGE : J ustement, du côté des maisons de 
disques, rien de npuveau? 





















Christ C . :Nous savons que certaines maisons 
de disques se sont procuré la rîémo et l'ont 
conservée, mais ce n'est pas nous qui l'avons 
envoyée, nous n ' expéd ions pas l'été, car «Jurant 
les vacances, les K7 risquent de terminer 
leur carrière dans un fond de tiroir. Nous 
ne sommes pas pressés, car lorsque nous 
sortirons, cela sera une bombe. Nous avons 
toujours voulu cela, alors nous y travaillons. 

ALLIAGE : Au fait, les galères n'ont pas 

entamé votre moral et votre humou r. 

,j 1 espere? . . « 

Christ C. : Non. Comme se plaît à dire Fred 
Donovanj le bassiste, avec un regard perdu: 
"plus y *a de galères, et plus ça me motive". 
Nous ne voulons pas baisser les bras car 
nous sommes près de la porte, et que nous 
ne voulons pas donner ce plaisir aux cons 
qui sont jaloux de notre succès et de notre 
longévité. Et aux autres, ceux qui nous ont 
soutenu, comme les fanzines, les radios, les 
kids en concerts, nous voulons donner raison 
à leurs encouragements sans cesse répétés. 
Pour eux, contre les premiers, nous avons 
la foi. 

ALLIAGE : On va vérifier cela tout de suite . 
Si on vous faisait gagner une boîte de 
Profilte x ou le dernier 45 t. d'Eric Morena , 
que choisiriez-vous? 

Christ C. ; La logique voudrait que je 
prenne les capotes, la surprise viendrait 
de mon choix pour le 45 t. Mais pour me 



protéger des éventuels syndromes qui pour¬ 
raient traîner sur le 45 t. d'un "faggot" 
comme lui. Je vais choisir les Profiltex. 
Paraît-il (d'après Vinnie del Rio) qu'il 
s'agirait de capotes vertes avec des yeux 
et des antennes, et lorsque tu te branches, 
tu reçois la C.B., tête de noeud en fréquen 
ce.... D'habitude, je prends les Purex avec 
réservoir, mais je recherche des capotes 
avec des têtes de Mickey, pour faire minette 
au mickey qui mousse... 

E NDLR : passionnante, la vie intime ries 
musiciens français!...^ 

ALLIAGE : Et où en est le Front de Libérati - 
on des Nouilles en Kilt Sexy? 


:hrist C* : Notre gang a été démantelé à 


Jouille Véa". Ce fut affreux! Y'avait du 
ketchup et de la barbac plein le radiateur 
et le frigo. J'ai courru très vite car v' 
avait un légionnaire derrière moi. Tu sais 
ce que c'est, la légion... Et puis, avec 
Francis Cabrel, tout d'une chèvre celui-là 
-(d'Agen, Cong). Bon, maintenant je me 
consacre au Rock n'roll des JIÎMPERS, moi, 
la libération des pâtes, même riches, je 
m' en tape.... 

AlXIAGE : Le mot de la fin... 


Christ C. î Je suis toujours très heureux 
de répondre à tes questions, certainement 
car je peux y exprimer mes instincts. 
J'espère que les lecteurs auront tout per¬ 
çu de ma connerie II NDLR : là, c'est 
indéniable! 3. Qu'ils conservent encore 
longtemps leur avantage d'être des Métal 
Maniac. Je vous souhaite donc à tous une 
lionne rentrée. Pensez à mes capotes Mickey 
lors du prochain concert, j'en veux plein 
la scène, et, surtout, plein d'air et 
RIEN DMUTREÜ... 



J.O. 
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Formation de KHROM en 1981 - Stop - Line up actuel : 1987 - Stop - 
45 tours auto-produit en 1988 - Stop - Nombreux concerts sur 1 scène 
française - Stop - Prestation remarquée en février au Gibus - Stop - 
Nouvelle démo bientôt réalisée - Stop - Interview du groupe pour 
ALLIAGE... Stop... Burp! (Pardon). 


ALLIAGE : rré sentez-nous les membres du grou ¬ 
pe ... Quelle est l'entente entre eux? 

KHROM : Le groupe est formé de Jean-Claude 
(basse) , Luc (batterie), Didier (chant, cla¬ 
vier) et Richard (guitare). Nous sommes avant 
tout une bande de copains qui se retrouvent 
dans la fête et le métal. 

ALLIAGE : KHROM est formé depuis 1981-Vous 

frvez dû pas mal galérer depuis?.» » 

KHROM : Oui, comme beaucoup d'autres groupes. 
Seul Jean-Claude figurait à l’origine , le 
line up actuel n’existe que depuis deux ans. 

ALL. : Parlez-nous de votre musique.. . 

KHROM : Nous faisons un Heavy Rock assez 
puissant et mélodique à la fois. Les influ¬ 
ences remontent jusqu'aux seventies et sont 
propres à chaque musicien. 

ALL. : Vous êtes passés du chant français 
au chant anglais... Pourquoi? 

KHROM : A la^demande de nombreux fans et 
médias, nous avons opté pour l’anglais, 
sans toutefois laisser tomber nos morceaux 
en français qui seront au fur et à mesure 
remplacés par de nouvelles compos. 

ALL. : A vec du recul, comment considérez- 
vous votre premier 45 tours? en êtes-vous 
pleinement satisfaits?..■ 


KHROM : Ce fut une expérience de studio 
intéressante. On en garde de très bons 
souvenirs. 

ALL. : Quels sont vos projets scéniques? 

KH ROM : Après Nevers, Boulrges, Toulouse, 
Tours et bien d’autres,, nous continuons 
nos concerts sur Paris, à l'allure d'un 
par semaine. 

ALL. : -D 1 après-vous, les groupes parisien s 
partent-ils plus avantagés que les groupes 
de Province? 

KH ROM : Au niveau des structures musicales, 
la province est bien souvent mieux organi¬ 
sée que la région parisienne. Mais les grou¬ 
pes parisiens sont plus jeunes que ceux de 
province... 

ALL . : Vous gardez un bon souvenir de votr e 

jam avec Johnny Thunder (NEW YORK DOLLS) 
en février dernier, j 1 imagine... 



KHROM : C'est toujours sympa de taper le 
boeuf avec un grand nom du Rock'n roll, même 
si l'état dans lequel i] se trouvait a terni 
son image !... 


ALL. : Si vous pouviez choisir un grand grou ¬ 
pe dont vous feriez l'ouverture en tournée , 
ce serait lequel? 

KHROM : VIXEN.... à condition qu'il n'y ait 
qu'une seule loge pour les deux groupes! 

ALL. : Y a-t-il un évènement de hard récent 
qui vous a marqués? 

KHROM : Non, pas vraiment...A. .part l'idylle 
de Lee Saint Amour (SWEET LIPS) avec Ginette 
Beaunichon, vendeuse de pain aux halles de 
HUNGIS HNDLR : ça, c'est un scoop d'ALLIA¬ 
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ALL. : Et pour conclure.. . 

KH ROM : L'existence d'un groupe ne se fait 
pas sans l'appui du public et des fanzines, 
comme celui-ci, car il vous permet (mieux 
que les magazines) de dire ce que vous pen¬ 
sez. . . Longue vie à vous et à ceux qui vous 
entourent. . . 







































